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Avant de partir en vacances, installez un système d'alarme 
R O B E R T 
D U B 0 3 S 

collaboration spéciale 

L 

en 

installation 
d 'un systè­

me d'alarme se ré­
vèle une des fa­
çons les plus effi­
caces de protéger 
v o t r e r é s i d e n c e 
lorsque vous serez 

Vacances dans le sud ou au 
) chalet de ski dans les Lauren ti­
d e s . Rien ne sert par contre d'ins­
taller un système coûteux si vous 

\ négligez de faire preuve des pré­
caut ions les plus élémentaires. 

Les cambrioleurs recherchent 
j avant tout les proies faciles, c'est-
] à-dire les maisons inoccupées qui 
Ine présentent aucun obstacle ma­
jeur à l'accès et qui idéalement, 

jsont soustraites aux regards des 
«voisins. En ce sens, la collabora­
t i o n d'un voisin immédiat qui 
j surveille votre maison en votre 
• absence consti tue un atout de 
taille dans la lutte à la c r i m i n a l i ­
té . Les cambrioleurs éviteront 

i tout probablement votre proprié­
t é s'ils croient qu'elle est cons­
t a m m e n t occupée par un ou plu­
s i e u r s membres de votre ménage. 

La nature des précautions varie 
•] selon la durée de vos absences. 
• Dans le cas d'un séjour prolongé 
4 à l'extérieur, votre voisin peut re-
I tirer les circulaires, récolter votre 
3 courrier et toute autre documen-
i tion laissée à votre porte. Rien ne 
Ivous empêche de lui confier les 
8 clefs de la maison afin qu'il puis-
I se actionner les stores et tentures, 
j utiliser les outils de jardin ou la 
] déneigeuse. Dans le cas de cour-
| tes absences, le voisin assurera 

une survei l lance d iscrè te des 
lieux en notant la présence sus-

! pecte d 'étrangers et de démar-
Icheurs qui viennent sonner plus 
| d 'une fois à la même porte au 
cours de la journée. Vous vous 
empresserez évidemment d'offrir 
le même service à votre voisin 
lors de ses absences. 

Protéger le périmètre 
de la maison 
Les systèmes d'alarme les plus 

connus sont ceux dits «à périmè­
tre» qui protègent le pourtour de 

| la maison a l'aide de détecteurs 
poses aux portes et fenêtres. 

Le fonctionnement de ces sys­
tèmes est fort simple. Une moitié 
du détecteur est posée sur le cadre 
de la porte ou de la fenêtre alors 
que l'autre partie est celle fixée 
sur la partie mobile de l'ouvertu­
re. Placées en face à face, ces deux 

é léments assurent un courant 
continu qui, lorsquil est inter­
rompu par une tentative d'effac-
tion, communique un signal à la 
botte de contrôle qui déclenche la 
sirène ou avise une centrale qui 
se charge de communiquer avec 
les policiers. 

Certains systèmes permettent 
de maintenir la fenêtre légère­
ment entrouverte afin d'assurer 
une ventilation des lieux tout en 
profitant de la sécurité du systè­
me d ' a l a r m e . Les d é t e c t e u r s 
compten t a lors non pas deux 
mais trois parties, une mobile et 
deux immobiles , ces dernières 
étant placées à quelques pouces 
l'une au-dessus de l'autre. 

Auparavant, l'installation d'un 
système d'alarme exigeait un fila­
ge imposant. Aujourd'hui, les fa­
bricants offrent des modèles sans 
fils, les détecteurs étant en quel­
que sorte autonomes. 

Les systèmes reliés à une cen­
trale téléphonique exigent par 
contre que la boîte de contrôle 
soit raccordée à la ligne télépho­
nique de la maison. Mais là enco­
re, le filage est maintenu à sa plus 
simple expression puisque la boî­
te de contrôle est habituellement 
située au rez-de-chaussée alors 
que l'entrée téléphonique est si­
tuée au sous-sol. 

La mise en marche du système 
se fait par le biais de la boite de 
contrôle en actionnant une clé ou 
en introduisant un code d'accès 
confidentiel. L'une et l'autre des 
méthodes présentent des incon­
vénients. La clé peut être perdue 
alors que le code peut être mo­
mentanément oublié. 

Le système est habituellement 
mis en position dormante pen­
dant le jour lorsque les occupants 
vaquent à leurs nombreuses acti­
vités dans la maison. De cette fa­
çon, on évite que l'alarme ne se 
déclenche à chaque fois que quel­
qu'un entre et sort de la maison. 
Le soir, le système peut être en­
clenché, certains à partir de la ta­
ble de chevet, assurant ainsi la sé­
curité des lieux pendant la nuit. 

Protéger l'intérieur 
Il y a aussi les systèmes d'alar­

me à détecteurs « v o l u m é t r i q u e s » 
qui identifient la présence des in­
trus qui réussissent à s'introduire 
à l'intérieur des pièces. 

L'installation de ces détecteurs 
est souvent effectuée en complé­
ment des détecteurs de périmètre 
poses aux ouvertures. 

Contrairement au système de 
protection périmétrique. le systè­
me volumétrique exige l'installa­
tion d'un seul détecteur par pièce. 

Il s'avère donc plus profitable ou 
moins coûteux de poser un détec­
teur volumétrique à l ' intérieur 
d'une pièce qui compte un grand 
nombre d'ouvertures. Les détec­
teurs volumétriques fonctionnent 
soit au rayon infra-rouge, aux on­
des infra-rouges ou aux ultrasons. 
Les détecteurs à ondes infra-rou­
ges sont sensibles aux variations 
de chaleur dégagée par les êtres et 
les objets alors que les détecteurs 
à faisceau établissent un rayon in­
visible qui, une fois interrompu 
par un intrus, déclenche le signal 
d'alarme. Les détecteurs a protec­
tion volumétrique sont reliés à la 
même boite de contrôle que le 
système à protection périmétri­
que et peuvent déc lencher la 
même sirène ou alerter la centra­
le de surveillance. 

La personne qui active les dé­
tecteurs volumétriques pendant 
la nuit alors que tout le monde 
dort, risque de se voir réveiller 
brutalement lorsque quelqu 'un 
descend à la cuisine se préparer 
une collation de minuit. 

Une façon de contourner cet 
inconvénient consiste à installer 

une boite de contrôle permettant 
d'activer séparément différentes 
«zones» de la maison. Un boite à 
«quatre zones» permet ainsi d'ac­
tiver les détecteurs dans trois en­
droits distincts de la maison tout 
en neutralisant celui fixé dans la 
pièce où il y a le plus d'activité 
familiale. Plus la boite compte de 
zones, plus elle coûte cher. Les 
zones peuvent être activées indé­
pendamment du type de détec­
teurs qui s'y trouvent, volumétri­
ques ou périmétriques. 

La maison munie des deux ty­
pes de détecteurs jouit d'une pro­
tection maximale. Dans la mesu­
re où l'alarme réussit à faire fuir 
les intrus. Ce qui n'est pas tou­
jours le cas si la sirène se déclen­
che accidentellement de façon ré­
pétée, désespérant vos voisins et 
les incitant fort peu à se présenter 
chez vous chaque fois que se pro­
duit le bruit strident. 

D'où l'utilité de relier la boite 
de contrôle à une centrale télé­
phonique dont les préposés com­
muniqueront avec la police pour 
les aviser de l'effraction. 

Le service de police de la CUM 

ainsi que celui de la plupart des 
autres municipalités de la provin­
ce n'offrent pas la possibilité de 
relier votre système d'alarme di­
rectement à leur centrale télépho­
nique. Il faut plutôt s'abonner à 
un service de référence téléphoni­
que privée, géré bien souvent par 
la compagnie qui installe votre 
système. 

C'est notamment le cas de la 
firme ADT qui a récemment mis 
sur le marché un système d'alar­
me que le propriétaire peut louer 
pour un peu plus de 25$ par 
mois. L'installation du système 
coûte 195$ et celui-ci demeure la 
propriété de ADT. Les frais de lo­
cation servent en bonne partie à 
défrayer le service de relai télé­
phonique qui se charge d'aviser 
les policiers d'une effraction à vo­
tre résidence. 

L'installation d'un bon système 
d'alarme constitue une protec­
tion de première ligne de votre 
propriété mais n'assure pas à elle 
seule la sécurité absolue des lieux. 
Il faut notamment voir à la pro­
tection des fenêtres du sous-sol 
qui, lorsque dépourvues de détec-

\ 
teurs ou de grilles anti-vol, consti­
tuent une voie d'entrée privilé­
giée pour les voleurs. 

Peu g è n e s , les cambrio leurs 
n 'hés i t en t pas à emprun te r la 
porte avant pour sortir leur bu­
tin. Les fenêtres du sous-sol sont 
en effet peu pratiques alors que le 
fait de quitter par la porte-patio 
les oblige à franchir la clôture . 
Pour ces raisons, la porte d'entrée 
principale doit idéalement être 
munie d'une serrure actionnée de 
l'intérieur par une clé. Ainsi, les 
cambrioleurs devront se résigner 
à passer par la porte arrière, ce 
qui complique légèrement leur 
tâche lorsqu'ils, souhaitent dépo­
ser les objets vqlés dans une auto 
garée à l'avant. • 

Lès mauvaises habitudes peu­
vent-elles aussi attirer les ennuis. 
U ne faut jamais quitter la maison 
sans la fermer a clef, même lors­
qu'il s'agit d'une absence de cour­
te durée. Cette précaution s'appli­
que tout autant en été lorsque la 
famille se prélasse autour de la 
piscine et que l'intérieur de (a 
maison est laissée ians surveillan­

ce. 
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Pour éviter les problèmes avec les services de police, il est préférable de confier l'installation de son système d'alarme à des 
spécialistes. PHOTO PIERRE M c C A N N U PMSSê 

Le jardinage 

i 

I 

Les ancolles affectionnent les terres fraîches et humides et les lieux partiellement ombragés. Ce 
sont de bonnes plantes vivaces, rustiques jusqu'en zone climatique 3, faciles a cultiver et à entre­
tenir. 

Douces ancolies qui font déjà 
rêver au jardin du printemps 

F L O R I A N 
B E R N A R D 

tffe n les appel-
le colombi-

nes ou ancolies. 
Mais e l l e s o n t 
aussi, dans bien 
des régions, con­
se rvé les n o m s 
plus anciens, ap­

portés de France, que leur don­
naient nos grand-mères; aiglan-
tines, éperonnes, cornettes, da­
mes h o n t e u s e s ou g a n t s de 
bergère. 

Le nom botanique de l'anco-
lie, aquilegia, vient du latin 
aquilegium, signifiant «réser­
voir d'eau». La fleur est ainsi ap­
pelée à cause de la conformation 
des pétales de plusieurs espèces, 
formant une petite urne où l'eau 
s'accumule. 

De la famille des renoncula-
cées, les anco l i e s a p p o r t e n t 
beauté, douceur et poésie au jar­
din. Leurs longues tiges raides 
qui émergen t d 'un feuillage 
bleuté portent des fleurs délica­
tes, à éperons, qui ont souvent la 
forme de grands papillons aux 
ailes diaphanes. Dès le retour 
des journées chaudes de juin, el­
les fleurissent avec abondance, 
saison après saison, résistant 
bien aux hivers malgré leur as­
pect fragile et délicat. Surtout, 
elle n'hésitent pas à fleurir dans 
les coins ombragés du jardin, 
aux endroits où, généralement, 
peu de plantes vivaces acceptent 
de déployer leurs couleurs. 

L'ancolie des jardins est une 

bonne espèce rustique et vigou­
reuse développée à par t i r de 
l 'ancolie c o m m u n e d 'Europe 
— Aquilegia vulgaris— à fleurs 
éperonnées, d'un bleu profond. 
Même s'il arrive de trouver quel­
quefois l 'espèce originale, on 
cultive surtout les variétés issues 
de multiples croisements. Les 
principales sont McKana, 90 cm, 
à teintes variées; Mrs Scott El­
liot's, 90 cm, aux tons pastel; 
Red Star, 70 cm, rouge clair; 
Music, 40 cm, à fleurs bicolores; 
Nora Barlow, 60 cm, à fleurs 
d o u b l e s , t r i c o l o r e s ; S n o w 
Queen, 75 cm, blanc pur; Spring 
Song, 80 cm, à teintes variées et 
Olympia, 70 cm, à grandes fleurs 
bicolores. 

L'ancolie d'hiver —Aquilegia 
flabellata — est l'une des espèces 
les plus précoces, fleurissant 
avant toutes les autres. Cette an-
colie originaire du lapon possè­
de une souche noire, renflée, et 
des fleurs blanches, à pétales 
verdâtres. C'est une espèce com­
pacte, de 25 à 40 cm, idéale pour 
les rocailles ou la culture en pot. 
On en trouve quelques bonnes 
variétés rustiques, notamment 
Mini Star, à fleurs blanches; Pu-
mila, bleu lavande, et Fairyland, 
à teintes variées. 

L'ancolie bleue — Aquilegia 
caerulea — est or iginaire des 
montagnes rocheuses canadien­
nes. Cette sauvageonne, habi­
tuée à l'altitude et aux froids in­
tenses, ne craint pas les rigueurs 
de l'hiver. Cette ancolie possède 
un beau feuillage vert glauque, 
cendré, et des fleurs bleu azur et 
blanc pur. Deux variétés à signa­

ler: Crimson Star, à fleurs rouge 
et blanc, et Dragonfly, à teintes 
variées. Cette ancolie de hauteur 
moyenne — 50 cm — fleurit tôt, 
en début de saison. 

L'ancolie du Canada —Aqui ­
legia canadensis— est une espè­
ce indigène au Québec et dans 
plusieurs régions du Canada . 
Elle est très bien adaptée au jar­
din, à la condition de lui fournir 
un sol frais et humide, légère­
ment acide, et un endroit par­
tiellement ombragé. Cette anco­
lie de 50 cm possède de petites 
feuilles délicates, vert glauque, 
et de magnifiques fleurs éperon-
nées, d'un beau rouge vif avec 
des cornets jaune verdàtre. L'an­
colie parfumée —Aquilegia fra-
grans— bien que rustique et ro­
buste, est plus difficile à trouver 
dans les centres de jardinage. 
Originaire des hauteurs de l'Hi­
malaya, elle possède un délicat 
feuillage bleuté et de remarqua­
bles fleurs blanches, très parfu­
mées. 

Signalons enfin l'ancolie des 
Alpes — Aquilegia alpina — ori­
ginaire de Suisse. U s'agit d'une 
belle espèce naine, de 30 cm, 
possédant des fleurs d'un bleu 
profond et un feuillage délicat, 
vert glauque. 

Toutes les ancolies peuvent 
s'obtenir par semis, directement 
au jardin ou à l'intérieur, sous 
un éclairage artificiel. La germi­
nation des graines est toutefois 
assez lente et irrégulière ( de un 
à trois mois ), mais les plantules. 
dès qu 'el les sor ten t de ter re , 
poussent rapidement et ne po- . 
sent aucune difficulté. 
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La TPS ne fera pas grimper en flèche les prix des maisons neuves 
• Le I e r janvier 1991, le gouver­
nement federal a cessé d'appli­
q u e r l'ancienne taxe de vente fé­

dérale ( I V I ) et introduit u n e 
nouvelle luxe sur lu plupart des 
produits et services (TPS). Si vous 

C O N D O M I N I U M S 

Secteur île Paton. complexe en bordure de lu riviere des 
Prairies incluant tous les services dont marina, piscines 
intérieure et extérieure en plus, vous offre une variété im­
pressionnante de 12 modèles super luxueux 

de 8 5 0 0 0 a 2 5 0 0 0 0 S 

climatise et garage incluv 

10" o comptant atec pour 1 un*. 

songez a acheter une maison en 
1991, il n'y a pas lieu de pani­
quer. Les prix des logements ne 
grimperont pas en flèche par sui­
te de rentrée en vigueur de la 
TPS. 

Peu de Canadiens savent qu'ils 
ont toujours payé la TVF. En fait, 
cette taxe est perçue depuis plus 
de 60 ans. À l'heure actuelle, la 
TVF s'applique au taux de 9% aux 
matériaux de construction com­
me le bois d'oeuvre, les briques, 
les portes et fenêtres; et au taux 
de 13,5% à des articles comme la 
peinture et le papier peint. Cette 
taxe de vente actuelle représente 
un peu plus de 4% du prix global 
d'une maison neuve. 

La TPS de 1% remplace la TVF 
et s'applique au prix de vente des 
maisons et maisons mobiles nou­
vellement construites ou ayant 
subi d'importantes rénovations. 
En vertu du nouveau système de 
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RABAIS 200* 
CLIMATISEUR CENTRAL 
ET POMPE À CHALEUR 

INSTALLÉS 
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POIGNEE A PENE 
DORMANT EN PRIME 

AVEC PORTES D'ENTRÉE 
CHOISIES EN ACIER 

Délais en magasin 

AERATEURS DE 
TOIT EN PRIME 

SEARS FAIT LA POSfc 

CAIORIVERRE"6 

EN PRIME 
FENÊTRES DE 

DE TOITURE EN BARDEAUX REMPLACEMENT CHOISIES 

RABAIS 
iOG-200: 

FOURNAISES SEARS 
INSTALLÉES 

D'ASPHALTE. APPELEZ-
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(maximum de 4» 

EN ALUMINIUM 
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PORTES DE GARAGE 
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NÉCESSITANT PEU 
D'ENTRETIEN 
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FAITES REPLAQUER 
VOS ÉLÉMENTS DE 

CUISINE POUR MOINS 
QUE LE REMPLACEMENT 

COMPLET 

ISOLATION SOUFFLÉE 
AIDANT À RÉDUIRE 

LA CONSOMMATION 
D'ÉNERGIE 

SOLDES EN VIGUEUR JUSQU'AU SAMEDI 26 JANVIER 1991 
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(axe. les frais fonciers qui n'é­
taient pas taxés le seront. Par con­
séquent, les répercussions de la 
nouvelle taxe seront fonction de 
la proportion du prix de vente 
qui se rapporte aux frais fonciers. 
Ce montant varie énormément au 
pays. Par exempte, il représente 
en moyenne 2\% à Edmonton et 
44% à Vancouver. 

Plus de 95% de tous les ache­
teurs de maisons neuves seront 
admissibles à une ristourne de 
TPS. Ainsi, une ristourne de 2,5 
points de la taxe de 7% s'applique­
ra aux maisons dont le prix peut 
atteindre 350 000 S. Les ache­
teurs de maisons de prix plus éle­
vé recevront une ristourne rédui­
te. À 450 000$ ou plus, il n'y 
aura aucune ristourne. 

savent pas ce qui se passe avec la 
TPS. ils ne seront pas en mesure 
de poser des questions intelligen­
tes aux vendeurs. Pour aider les 
consommateurs canad iens à 
prendre des décisions éclairées, 
un Bureau d'information des con­
sommateurs sur la TPS a été éta­
bli. Ce bureau indépendant a 
pour principal objectif de veiller 

aux intérêts des consommateurs 
en leur fournissant des renseigne­
ments fiables sur la TPS. 

Si vous avez des questions sur 
l'effet de la TPS sur les prix de* 
logements, appelez sans frais I-
800-668-0999 pour obtenir un 
exemplaire de la brochure intitu­
lée «L'habitation et la taxe sur les 
produits et services». 

Le constructeur (ou vendeur) 
de votre maison neuve déduira 
tout simplement le montant de la 
ristourne de TPS payable au mo­
ment de l'achat de votre maison. 
En soustrayant cette ristourne de 
la TPS de 7%, on obtient un taux 
de taxe effectif de 4,5% sur la plu­
part des maisons. Comme la TPS 
ne s'appliquera pas aux maisons 
de revente, aux loyers résidentiels 
ou aux frais de copropriété, aucu­
ne ristourne ne sera accordée à 
cet égard. 

Pourquoi tous ces chiffres com­
pliqués sont-ils importants? C'est 
simple: si les consommateurs ne 
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Habitations unifamiliales 
et 6 plex en co-propriété 

rue Jean Despréz. Anjou. Tél.: 354-2650 
AUTOROUTE 40 EST, SORTIE ROI RENÉ. VOIE 0E SERVICE JUSQU'A JEAN DESPREZ. 

SYSTEME O ASPIRATEUR 
CENTRAL 
OUVRE-PORTE OE OARAGE 
ELECTROMENAGERS 
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I ABLE OE BILLARD. PISCINE 

CLIMATISEURS OE FENETRES OU PVC 

'Sears fait faire I installation par d ts entrepreneurs qualifies 

APPELEZ-
NOUS 

Brossard: 4 6 5 - 1 0 0 0 , Anjou: 3 5 3 - 7 7 7 0 , LaSalle: 3 6 4 - 9 7 2 7 . 
Laval: 6 8 2 - 1 2 0 0 , St-Laurent: 3 3 5 - 7 7 7 0 , St-Jean: 3 4 9 - 2 6 5 1 , 

St-Jerôme: 4 3 2 - 2 1 1 0 , Ste-Marthe-sur-le-Lac: 4 9 1 - 3 1 1 6 , 
Repentigny: 5 8 2 - 5 5 3 2 , Centrale d'installation: 3 3 5 - 5 3 1 2 

•MM 

PINCOURT « MONT BLEU » 
HT 

. **â 

• • .v. v& 

NOVA 9 5 9 0 0 S IDÉAL II 9 4 ™* 

LA BRIQUE D'ARGILE 
CUITE 9T-LAURENT: 
UNE VALEUR ràfl 
INCONTESTABLE. S l k 

TÉL.: 4 5 3 - 0 9 8 3 OU 694-0463 
2 - 2 0 O U E S T J U S Q U ' A U « B O U L . D E L ' Î L E » 

T O U R N E Z À G A U C H E J U S Q U ' A U P R O J E T . 

—ELIGIBLE AU PROGRAMME D'ASSURANCE PREMIER ACOMPTE DE LA SOCIETE D'HABITATION DU QUEBEC. 

AUTRES PROJETS ÎLE BIZARD 
KIRKLAND OUEST 
KIRKLAND ACRES 
PIERREFONDS 
SAINT-LAZARE 

CONDOS VILLE SAINT-LAURENT 
TERRAIN À VENDRE «LAVAL-SUR-LE-LAC» 

CONDOMINIUMS 

RABAIS DE 
25% 

• • 

La piscine 
est magnifique. >ur quelques dollars 

de plus qu'un loyer, 
l'ai MON condo 

Quel panorama 
spectaculaire! 

Nous avons obtenu 
notre condo pour 

moins de 100 000 $. 
Nous sommes près 
dè tous les services.. 

r 
i 

EXEMPTS DE TPS! 
e. 

Imagine* uni ch. è couchera compter de 71 OC 
Un 2 ch. à coucher pour aussi peu que 96 000 ri 

Comparez ces avantages: 
• X deux pas dû quartier des affaires • Face au parc Lafontdne 

Structure tout béton • Pisdne, sauna et salle d'exercice au 27e étage 
• Électroménagers haut de gamme Inclus • Gardien 24 heures \ 

• Vastes balcons • Studios, 1,2 et 3 ch. à coucher, m 

LES DAUPHINS-SUR-LE-
353S Papineau (près Sherbrooke), Montréal 

524-7586 
Heures de visite: lun., mar., mere: 14h à 20h/jeudi: 14h à 18h/sam., dim.: 13hà17h 

V . I 
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" O S H R T 
D U B O I S 

collaboration wéciatc 

L'asphalte 
s'écroule 
• Au cours des deux dernières 
années, j ' a i constaté qu'il y 
avait un peu d'eau dans un 
coin de ma cave. le crois que 
c'est causé par les fortes pluies 
en automne et parfois en hi­
ver. |e n'ai jamais eu à déplo­
rer de tels problèmes par le 
passé mais il faut dire que 
nous n'avions pas de pluies 
aussi fortes en hiver. Inutile 
de vous dire que c'est arrivé 
tout récemment lors des der­
nières averses que nous avons 
eues. 

Pourtant, au printemps pas­
sé ci a l 'été, on a aussi eu d'im­
portantes pluies sans qtie je 
constate une présence d'eau 

s ce fameux petit coin du 
sous-sol. 

Peut-être est-ce dû au fait 
que j'ai fait poser de l'asphalte 
dans mon entrée de cour. 1.'as­
pha l t e va j u s q u ' a u s o l a g c . 
Pour être sûr qu'il n'y passe 
pas d'eau, j 'a i acheté en petits 
tubes, de l'asphultc que j ' a i 
p o s é d a n s le p e t i t e s p a c e 
( 1 4 " , 1/2") qui apparaît entre 
le pavage et le solagc. Peut-
être est-ce là la cause de ce 
petit débit d'eau au sous-sol. 
je n'en sais trop rien mais j ' e s ­
pè re q u e v o u s p o u r r e z 
m'éclairer sur ce point. Est-ce 
plutôt le drain qui est défec­
tueux? 

|e dois vous dire que j ' a i 
posé l 'asphalte en tubes lors­
q u e j ' a i vu a p p a r a î t r e une 
petite fissure sur le mur du so­
lagc. l 'espérais que l 'asphalte 
en tubes viendrait colmater la 
fissure et empêcherait l'eau de 
s'y infiltrer. |e dois aussi ajou­
ter que j 'u i posé du ciment sur 
cette fissure en l'élargissant 
au préalable et en mélangeant 
le ciment à un peu d'époxy. La 
f issure n 'es t pas réapparuc 
mais l'euu est toujours pré­
sente dans ma cave. Qu'est-ce 
que je dois faire? 

I. Lalonde 
Vaudreuil 

Réponse: 
AT Ce n 'est pas parce que la fissu­
re n 'est plus apparente qu'elle a 
pour ainsi dire, disparu. A 

moins que vous n'ayie/ effectue 
le colmatage de la fissure jus* 
qu'a vi bûset c'est-à-dire en c\ 
casant jusqu'aux semelles, rien 
ne VOUS assure que l'eau ne s'j 
infiltre plus. 

Le problème est de plus ag­
grave par la couche d'asphalte 
qui jouxte le mur du so luge. 
Avec le temps, la surface pavée 
peut présenter un léger affaisse 
ment qui entraîne l'eau de pluie 
\ ers l'intérieur des murs de fon­
dations et non vers l'extérieur 
comme il est normalement pré­
vu. Si tel est le cas, il faudra des 
ce printemps, corriger la pente 
du sol. Rien pour le moment 
n'indique que la presence d'eau 
est causée par une défectuosité 
du drain français. 

Tuiles vernies 
• Il y a quelques années, j ' a i 
fait aménager le sous-sol de 
ma résidence dont le plancher 
était en béton. |*ai choisi de le 
recouvrir de tuiles de grès po­
sées sur un lit de ciment. Le 
poseur a ensuite appliqué une 
couche d'un scellant quelcon­
que, ce qui en a fait ressortir 
toutes les couleurs. 

Un an plus tard, j ' a i cru bon 
d ' a p p l i q u e r une c o u c h e de 
vernis plastique sur les tuiles 
qui avaient alors tendance à se 
décolorer. Environ deux ans 

plus tard, le vernis a commen­
cé à se décoller sous forme de 
f locons ou m e m b r a n e s très 
minces que l'on peut détacher 
avec les mains. 

Mon problème est double: 
D'abord, comment enlever 

ce qu'il reste de vernis ? En sa­
blant ou en utilisant un déca­
pant ? Q u e l l e sorte de scellant 
dois je appliquer pour que les 
tuiles puissent recevoir soit un 
vernis, soit une cire ? 

|e crains que ce genre de tui­
les ne se prêtait pas à l'utilisa­
tion que j ' en ai faite car elle 
est poreuse et semble être af­
fectée par l 'humidité du sol. 
De fait, j ' a i fait poser des tui­
les s e m b l a b l e s au rez -de 
chaussée, devant le foyer. Fil­
les ne montrent aucun signe 
de détérioration. 

M. Gougeon 
Ste-Thérèsc 

Réponse: 
B La pose de vernis ne semble 
pas avoir été la trouvaille du 
siècle, d'autant plus que la sur 
face de béton du sous-^ol. lors­
que dénuée de tout faux-plan­
cher, demeure forcement très 
humide. Surtout lorsque la dal­
le a ete coulee sans que l'entre­
preneur ait pris la precaution 
d'étendre une feuille de polye­
thylene a la grandeur. Le po­
seur aurait pu lui aussi. \oir a 

l'installation d'une membrane 
étanche sur la dalle 

Il n'est donc pas surprenant 
que le vernis se détache par en­
droits, uon seulement a cause 
de l'humidité mais aussi a cause 
de la présence de joints entre 
/<.*«* tuiles qui viennent briser 
l'uniformité de la surface. N'ai 
le/ surtout pas poncer les tuiles 
avec un matériau abrasif Vous 
ne feriez que les endommager 
davantage. Vaut mieux utiliser 
un diluant a laque et vous mu­
nir de patience lors de son ap­
plication 

idéalement, il faudrait con­
naître la composition de \o*> 
tuiles avant d'y appliquer quoi 
que ce soit. Informez-vous a ce 
propos auprès du fabricant ou 
du distributeur. 

Poutre déformée 
• l'ai acquis une maison neu­
ve en septembre 198V |e me 
suis aperçu au bout de quel­
que temps que le plancher ac­
cusait une légère pente. J'ai 
fait vérifier par un entrepre­
neur qui a constaté que la pou­
tre centrale ne touchait pas au 
faux-p lancher sur une lon­
gueur d'environ 2'. l 'aimerais 
savoir si on peut * remonter» 

la poutre afin de redresser le 
plancher? 

l . Goyette 
( owansvillc 

Réponse 
M Oubliez la manoeuvre si le. 
problème est eau si; pur une de-
formation de la poutre. Le fait 
de la «remonter» comme vous 
dites, n'assure en rien qu'elle 
\ fendra se placer d'equerre avec 
le plancher. Reste a savoir si le 
détachement de la poutre tient 
plutôt a un affaissement d'un 
vérin de soutien. Encore la faut-
il constater de visu le degré de 
dénivellement du plancher et la 
hauteur de correction à appor­
ter au vérin. Il se pourrait que 
la solution la plus simple con­
siste a remplir de pièces de bois 
l'espace entre la poutre et le 
faux-plancher afin d'en rétablir 
le niveau. Chose certaine, vaut 
mieux faire examiner la poutre 
et le plancher par un expert, ar­
chitecte ou technologue en bâ­
timent, avant d'entreprendre 
quoi que ce soit 

Note aux lecteurs: 
Les questions, suggestions et 
commenta i r e s conce rnan t le 
cahier HABITAT doivent être 
adressés à: 
« Touchez-Dubois » 
C.P.2280. Succursale B. 
Longueuil. J4L 4 K 9 

• • • • 

Pour réchauffer une 
maison frileuse 

• 

M Certaines maisons, a l'instar 
iFcs humains, peuvent être frileu­
ses et mal résister au froid. Le 
manque general d'isolation fait 
eji sorte que, l'hiver, leurs murs 
Intérieurs sont toujours froids au 
tbucher, entraînant une baisse de 
température dans toutes les piè­
ces. 
> Le Bureau de l'efficacité éner­
gétique (B.E.E.) a entrepris d'in­
f o r m e r les p r o p r i é t a i r e s de 
maisons a propos du syndrome de 
|a maison frileuse et autres *pa-
(hologiesK des bâtiments. 
' La maison frileuse souffre de 
multiples pertes de chaleur dues a 
desmonts thermiques. Ce sont des 
manques d'isolation ou encore 
lies points de contacts entre les fi-
•»Jis intérieur et extérieur, pur les­
quels la chaleur s'échappe. Une 
/observation par caméra infra-rou-
;{e permet de reveler l'emplace­
ment et l'importance de ces fuites 
'de chaleur. 

l e B.E.E. incite les propriétai­
res a fie pa> trop se précipiter sur 
des remèdes mal planifies, com­
me un ajout d'isolation extérieure 
mal dosée. Une isolation déséqui­
librée peut causer d'autres pro­
blèmes encore plus graves. Par 
exemple, si le revêtement exté­
rieur de la maison est peu étan­
che a l'humidité, une isolation 
extérieure insuffisante peut cau­
ser des problèmes de condensa­
tion. L'humidité du dedans est 
retenue a l'intérieur du mur et 
forme des gouttes d'eau dans la 
structure au contact du froid. En 

i pareil cas, il est nécessaire de po-
Jser deux fois plus d'isolant du 
•côte extérieur de l'ancien pare-
îment . 

Dans d'autres cas. il faut soupe­
s e r les avantages de l'isolation par 
•T in t eneu r en les comparant a 
•'ceux de l'isolation par l'extérieur. 
•» L'isolation intérieure se realise 
{fac i lement , s'effectue en toute 
» saison et rend la maison plus 
étanche. Par contre, elle n'élimi­
ne pas complètement les ponts 
thermiques des planchers et des 
plafonds dans le cas de murs 

; pleins en maçonnerie. L'isolation 
jintérieure peut même rendre la 
•structure du mur plus vulnérable, 
tear celui-ci devient alors exposé a 
Jjjjc plus grandes variat ions de 
température . 
»• I ' i s o l a t i o n par l ' e x t é r i e u r 
"maintient le mur chaud et le rend 
Jjnoins vulnerable. Elle réduit les 
•ïaiblesse thermiques car l'isolant 
îl'st étendu sur toute le surface du 
Jjnur. Par contre, il faut enlever le 
• revêtement extérieur et ces tra-
; vaux ne s'effectuent pas aisément 

«• par temps froid. Le choix des iso­
lants est plus l imi té . Il s'agit 

; essentiellement de panneaux rigi­
des ou de polyuréthanc giclé. En-

51 fin, le nouveau parement exté-
rieur sera plus avancé que le pré-

|îcèdent, ce qui rend le support de 
••la brique difficile. 

Il faut éga lement ajuster la 
jtfauantité d'isolant d'après les con­
duisions climatiques de la région 
«où l'on se trouve. Le Règlement 

;ï^ur l'économie de l'énergie dans 
• les nouveaux bâ t imen t s nous 

. î /oumit un guide, dans ce domai-
*|!)ie. même si on rénove un bàli-

ment existant. Par exemple, les 
[• maisons les plus au sud du Qué-
-r bec quront une résistance thermi-
".' que totale moins élevée que celles 
; situ&s au nord du 55c parallèle. 
< Le.Ojuébcc est ainsi partagé en six 
;i (6) zone*, chacune uyant son fac-
- leur de résistance thermique a 
J respecter: 

'. I ace a la maison frileuse ou n 
tout autre symptôme, il faut donc 

• preserver l ' équ i l ib re en t re le 
chauffage, la ventilation, l'élan-
chéisatlon et l ' i solat ion. Tout 
comme un être vivant, une mai-

•M>n est un système en équilibre 
[gui exige des remèdes bien dosés. 
JjSi on essaie de corriger un symp-
•iôme en agissant sur un seul des 
M B B e elements-cela peut entraî­

ner une rénrf îon H«'f*»vorphlf» Hn 

4 • 

Réglons Resistance thermique totale 
RSIT (Rt) 

Zone A: Montreal 3,4 (19,3) 
Zone B: Québec 3.6 (20.5) 
Zone C: Chlcoutimi 3.8 (21,6) 
Zone D: Noranda 4.0 (23.0) 
Zone E: Municipalités entre le 

51° et 53° parallèle 4.2 (24.0) 
Zone F: Municipalités au nord 

du 53° parallèle 4.5 (25.6) 

la part d'un ou plusieurs des trois 
autres. C'est pourquoi il faut les 
équilibrer tous les quatre, un peu 
comme les pieces d'un mobile 

Au lieu de jouer au docteur 
avec â maison, il est préférable 
de consul ter un en t repreneur 
competent. Si vous croyez avoir 
des problèmes de ponts thermi­
ques, NOUS pouvez faire appel aux 
services d'une firme spécialisée 
en thermoscopie. 

Le Bureau de l'efficacité éner­
gétique du Quebec est une direc­
tion du ministère de l'Energie et 
îles Ressources. Sa mission consis­

te a promouvoir le concept d'effi­
cacité énergétique dans tous les 
secteurs de l'économie. Le B.E.E. 
a produit une bande vidéo VHS 
intitulée Le Bâtiment, un système 
énergétique qu'on peut visionner 
dans la plupart des bibliothèques 
du Québec. Des brochures sur le 
chauffage, la ventilation, l'isola­
tion et le calfeutrage complètent 
l ' information transmise par le 
vidéo. Ces brochures sont dispo­
nibles dans les mêmes bibliothè­
ques. On peut également les obte­
nir en composant le l-800-463-
4 5 5 8 ou en s ' ad r e s san t aux 
bureaux régionaux de Communi­
cation Quebec. 

CHAUFFE-EAU SOLAIRE! 

m m 

CONDOMINIUMS 

I P 

HAUTE TECHNOLOGIE 
MAINTENANT PHASE III OUI! murs mitoyens en beter 
arme insonorisation garantie, condos hors sene loti 
possible, super balcons. 10% comptant. 

CONSTRUCTION ST- NORBERT ut!. 

R O S E - J ™ " ™ j - ROYAL 

4570. Euclide-brien 
Une rue a l'est de Si 
Michel coin Mont-Royal 

(Site Angus) 

Tout bé ton a r m e . 

Lun. au vend. 
13 h 21 h 

Sam. et dim. 
13 h 17 h 

598-8270 
522-0870 

I 2 X S E SIS* 
à 10 minutes du Centre-ville 

GRANDE 
OUVERTURE 

!n«lus: 
Air d.rratise Gérerai Electric 
Détecteur de fumée et d irvervjic 
Foyer naturel en pêne 
Système intercom 
Système d atome fou 
Càys*Hs.sniPre?;agel 

Porte patw dans chaque condominium 
Insonorisation maximum 
Balcons terrasses 5 x 1T 
four encastre Gênerai Electre 
r a t c1* notaire pj,espj' evened: 

4 luxueux 
condominiums neufs 

3V2 - 4 1 h s i tués au: 

2434 rue Jacques -Her te l 
; âque ctaorUnft General Btettc 
F îfl v.y- : J • •: E -" K 
Subvention i X nie de Montrée 
LavfrvsbttBa General Bec i : 
• moira 3e run we; : ém 
: nltonpo style Canada • 
Parqueteriecnéne partoui 
ôarmintérieut 
Ptanctas béton super roonof se 
; Mrmiefo-onâK -.: 
xHjstetotfl nsta pfétafonctonnei 

A PARTIR DE 84 0 0 0 S
 INF.: 672-7709 

SUR RENDEZ-VOUS 
672-7709 

Ë f f l E 

Deux spécialistes de la 
thermographie à l'oeuvre 
dans une maison, où ils 
détectent les points froids, 
les pertes de chaleur, les 
failles de l'isolation et les 
problèmes de condensation. 

/ ' E L I 

C O M P R E N A N T 14 M O D E L E S D I F F E R E N T S 

\sW 

CONDOMINIUMS SOMPTUEUX 
Situés à l'angle • Autoroute * p p " c a W , s u r 3 % 

de l'Acadie et Sauvé • Églises • Écoles — Cégep 
et voisins de tous les • Centres commerciaux 
services essentiels • Parcs • Autobus — train — metro 

Msi 

à partir de 800* 
avec garage 

ff ir 

_ 

CARACTÉRISTIQUES 
• Deux salles de bain (4' ? et 5' ;) 
• Tuiles céramiques dans salle de bam. entree 

et cuisine 
• Deux ascenseurs rapides preprogrammes 
• Système de sécurité en circuit ferme 
• Murs mitoyens insonorises 

• Moquette de qualité 
• Espace de rangement et Duandene 
• Finition des plus soignées 
• Construction incombustible en 

béton arme 
• Chute a rebuts 

r. ' i 

Réalisateur depuis 19W 6e plusJaurs 
protêts dans la région de Montréal. 

LES CONSTRUCTIONS 

M U S T C 

Lun. au jeu. : 13 h a 17 h et de 19 h a 21 h 
Ven.-sam. et dim. : 13 h à 17 h 

Bureau d e s v e n t e s : 
sur Sauvé. 200 pieds a l'ouest de rAcadie 
Marc DubUC dfr. des ventes et G. BOUCher o>s ventes 

PHASE II 
bOROURE OU GOLF 

DU VILLAGE AU PARCMAISONNEUVE 1 

Penscz-y: une vue pano'am.que sans osstac.e et a vous en coupvr w 
souffle Mjr la ville de Montreal te aoif et le stade Olympique cri ique 
iour 'j longueur d annèo el a quelques minutes SeuR tient du centre-
ville I animation, la variété et le* rommodites de la vie au centre-ville 
ium»rieeii au charme et a la beauté d une propriété en bordure et espace 

Btl et d une piste Cyclable 

Che'bisbC»* votre residence condominium Selection de pians de 
planchers spacieux garnis de caractéristiques et finis luxueux Une 
sélection de plans comprenant deux et trois chambres, cuisines de 
style gourmet avec dînette et salle à manger. 2 saîles de bains et un 
grand salon Somptueuse moquette mur a mur et plus encoco. 

une autre prest igieuse réalisation de 

G.GAZAILLE 
CONSTRUCTION i 

là 

Achetez avant le 31 janvier 1991 et ne payez qu'en juillet 1991 

Nous absorbons la T.P.S. 

OUVERT 
La semaine 

do 13 h à 21 h 
Le sam. et lo dim 

de 11 h a 17 h 

Voit c nouvelle wsuimce dotée d un 
centre récréatif de ttyle «Spa» avec une 
pi*cme intérieure chauffée arnu qu'un 
grand b.un tourbillon adiacent. un sauna, 
une salle d'eiercice équipée, des westiai 

^ r e s pour hommes et Icnwnes. une salle de 
reception avec comptoir bar ainsi qu une 
terrasse adiacente a la piscme 

Venez nous voira «l'Expo habitat ». 

I 
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F L O R I A N 
B E R N A R D 

DE BEAUX ROSIERS 
ANCIENS 
CULTIVES AU QUEBEC 

* • il n'est VAS toujours faciles de 
ouver, chez nous, les rosiers an-
lens ou rosiers buissonnants, 

trustiques et vigoureux, qui peu-
vent résister a l'hiver sans protec-

j on h ivernale . Heureusement, 
i :puis quelque* années, à la suite 
î c )a demande des jard in iers , 

uelques producteurs se sont latv 
* v - dans ia culture de ces précieux 

ibiers Tel est le cas de la pepi-
* iere Cramer , de I Ile Per ro t . 
* oiii le dernier catalogue enume 

plusieurs rosiers buissonnants 
\ .si seront disponibles dés îe prin-
* - » n p s Voici quelques bonnes va-
« es ou espèces décrits dans le 
* italogue de I99I ; 

* \ Je/a/de Hood less - rouge fonce 
*tfcsa canins - ( Lglant ter com-
I m i n » • fleurs simples, rose pale 
iCenti folia muscosu (Rose mous-
* ne ) - différentes teinte^ 

Warn ne Moreno • fleurs blan­
ches», doubles 
Chapeau oc Napoleon rus. pur 
(toldbubh - laune \ if 
foctida bicolor (Austrisin cop­
per ) • fleurs bicolores simples 
Foctidu persiana (Rose de Perse) 
• laune 
GallicB splendens ( Rose galloise ) 

Rouge 
Rosa H agonis ( Rose du P è t e 
Hugo ) - laune 

La maison Cramer offre aussi 
de nombreuses variétés du célè­
bre rosier rugueux ( Rosa rugOSS K 
repute pour sa rusticité et son 
parfum, notamment Agnès . Alba , 
Biar.c double de Coubert, Conrad 
F e r d i n a n d M e y e r , C u t h b e r t 
G r a n t , Da g mar H a s; r up , 
F. j .Crootendorst , G r o o t e n d o m 
Supreme. Hansa, lens Munk. Max 
Graf. Parfum de l ' H a y e . Snowd-
warf et 1 hérese Bugnet. I nî'in. on 
trouve aussi, i hez Cramer, toute 
la série des rosier** canadiens, de 
la série F Kplorateur , développé*» 
par Agriculture Canada. La pépi­
nière Cramer est située au 1101 
boulevard Don Quichotte , a Pile 
Perrot - | 7 Y 5Vb. tel : ( 5 1 4 ) 453-
6323. 

LES CROTONS ONT 
BESOIN DE SOLEIL 

• Question: l'ai trois plants de 
crowns Qui me donnent beau­
coup de ditficidtes. Chaque hiver, 
après Soel. ils perdent leurs feuil­
les, le n'ai décelé aucun insecte. 

1er, crotons, de la famille ries 
euphorbes, ont besoin de beau­
coup de lumière surtout du­
rant les mois d'hiver. 

/ arrose normalement. Que se 
passe-hil ? 

Genes ie ve Ch am poux. 
Montréal 

Réponse: Les crotons sont des 
euphorbes. Comme toutes les es­
pèces de ceue famille, ces plantes 
ont absolument besoin de quel­
ques heures do so le i l , chaque 

jour, pour croître normalement 
et conserver les couleurs vives de 
leur- feuilles. Vos crotons souf­
frent dune insuffisance de lu­
mière , l e s mois d ' h ive r , avec 
leurs journées courtes et l'insuffi­
sance de soleil, sont à la source du 
problème. Placez vos plantes de­
vant une fenêtre exposée au sud 
et essayez de suppléer au manque 
de lumière par un éclairage d'ap­
point. Coûte insuffisance d'éclai­
rage accentue la chute des feuil­
les, surtout si les plants sont âgés. 
Arrosez généreusement afin de 
garder le compost humide et en­
graissez aux quinze jours, durant 
la période active. 

DES CHRYSANTHEMES 
BIEN V I V A N T S ! 

• Ouest ion: l'ai range au garage 
; non chauffé), cet automne, deux 
potées de chrysanthèmes pom­
pons, après les avoir taillés au sol 
Ces chrysanthèmes, malgré le 
froid et la faible luminosité, refu­
sent d'entrer en dormance. fis 
continuent demeure de nouvel­
les pousses à une temperature qui 
Croie le point de congélation ! 
Von t-Us fleurir ainsi ? Que dois-je 
fii'e en ai tendant le printemps? 

facques-Denis Anctil. 
Laval 

Réponse: Rien! l es chrysan-
ihemes d'automne sont très ro­
bustes et rustiques. Leur végéta­
tion est normale. Rassurez-vous. 

ils ne fleuriront pas dans votre 
garage. D'ici quelques, semaines, 
ils vont dé f i n i t i vemen t entrer 
dans un cycle de dormance. Cer­
tes, si vous disposiez d'une serre, 
vous pourriez probablement les 
amener a floraison. Mais tel n'est 
pas le cas. Vous pourrez remettre 
ces chrysanthèmes en pleine ter­
re, directement au jardin, très tôt. 
le p r i n t e m p s p r o c h a i n . V o u s 
pourrez aussi, vers le debu: de 
mars, prélever des b o j i u r e » sur 
les pousses latérales et les faire 
enraciner dans un melange humi­
de de terre et de tourbe. 

UNE PLANTE BAROMETRE 
DE LA POLLUTION 
• Le Tradescentia. une plante vi­
vace aux ravissantes fleurs azu­
rées, indique les sources poten­
tielles de pollution. Lorsque ses 
fleurs tournent au rose, c'est que 
l'air ambiant consent des agent-
mutagenes. sans doute cancérigè­
nes, i el le est l 'étonnante consta 
ia t ion faite récemment par le pro 
fesseur Frederick | . De Serres, de 
Research Tr iangle Institute de 
Carol ine du Nord , lors d u n e con­
férence sur l 'environnement, or­
ganisée par H y d r o - Q u é b e c Le 
professeur De Serres a expliqué 
que des Trudescentias places au­
tour d'une nouvelle centrale nu­
cléaire du lapon ont réagi immé­
diatement a la pollution environ­
n a n t e . Les f l eu r s b l eues ont 
rapidement tourné au rose. Des 
Tradescentias placés en amont de 
la centrale, loin de la source de 

radiation, ont conservé leur cou 
leur normale. . . 3. 

• 

LA SAUVEGARDE DES 
BULBES INDIGENES 
• Deux pays seulement, le Portu­
gal et la Turquie, permettent en­
core la récolte commerciale de 
bulbes indigenes de tulipes, de 
crocus et autres espèces. Partout, 
a travers le monde, les paysortt 
emboîté le pas et répondu favora­
blement à la campagne mondiate 
destinée à sauvegarder les espèces 
bulbeuses en voie de disparition. 
Les jardiniers peuvent contribuer 
a cette campagne en s'assurarît 
que les bulbes qu'ils achètent ortt 
été cultives en pépinière et ne 
proviennent pas de cueillette £ 
l'état sauvage. La majorité des 
p lantes bulbeuses vendues 
Ouébec viennent de Holland* 
Quelques producteurs de ce pa: 
continuent d'exporter des bulôi 
indigenes, prélevés dans la ni 
ture. Leur nombre, toutefois, 
considérablement d iminué . L À 
mouvements de sauvegarde de & 
nature de même que plusieurs jaj-
dins botaniques mènent campa­
gne pour que la provenance d<Js 
bulbes soit clairement indique^, 
s.ir ies emballages. 

A NOS LECTEURS 
• Le courrier de jardinage doit 
être adresse à Fiorian Bernard. If 
Presse. 7 rue Saint-lacques. M o p * 
real H 2 Y IK9. Aucune inform.-* 
lion horticole n'est donnée au t» 
léphone. 
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EXPO HABITAT: LE SALON DES REPONSES 
EN MATIÈRE D'HABITATION 

•\v.cc plus de ?5Ô exposants — ur, 
nombre record cette année — b hui-

«l inon d 'Expo habitat permet 
visiteurs d 'avoi r accès a rensenv 

b . le l'industrie ci; 'à construction et 
de !.i reno*»3tion résidentielles 

La H£nutt»rç mise v,.* ra tan t poui 
• . ressor.ir )-• 3 j n k ilariie d 'Expc 
ib.i i csi •• i ij.on . t > réponses en 

l'hab tu t ion» . L; c'est ce que 
•• ou• • . D e * réponses ei de* 

• H-its Lxpc habitai offre beaucoup 
s que d i f fe ie ï ' t s produi ts . C 'es l 

i 'eccasion vi-.-jic- d'échanger avec les 
spécialistes de l 'habitation Les pro-
ev»ionnets prennent le temps de dia-

. - de donner des conseils precis 
aux visiteurs intéressés pai tin proie: 
ûu'il Vagisse de r ?no*atior.. d'achat de 
maison, de décorat ion, d 'aménage­
ment pa>sa§c»\ de conseil* d'entretien 
ou d ' e î T i C J i . . . lergétique 

Z\pi habitat vous offre fies nou­
veautés attrayjnttfs et ses attractions 
sont centrées sur les besoins des con­
sommateurs. Vous > retrouverez, en­
tre autres, le Carre Renovat ion et la 
renovat ion évolut ive , le bloc Cuisine* 
et Salles de bains. l 'Ordinateur de la 
Construct ion et la Galer ie Décorat ion. 

L a rénovation évolutive 
Ce: te année, le C a m ; Rénova t ion 

*»ous permet de découvrir la rénova­
tion évo lu t ive , soit ia rénovat ion gui 
s'adapte aux besoins changeants de 
plusieurs générations successives pou-
1 ant v j \ re ou cohabiter dans la même 
maison. 

C\ist grâce u la Banque de Mont ­
réal, la Société .anadienne d 'hypothè­
ques ci de logement f S C H L ) . la Ga­
rant ie r e n o v a t i o n de l ' A s s o c i a t i o n 

prov. rc i . j le d e s constructeurs d ' hab i ­
tations du Québec ( A P C H Q l et les 
Centres de renovat ion L'nitota! e u e 
cette réalisation a pu prendre forme 
sur le bite d'F v po habit; i 

L'espace habitable i un bungaiov» 
des j i n<vs " ' i Ï\K agrandi de ? 5 r 
.o!«t. en w • : . •*• ' • o>-'(.jnt 14V-»- ies lieu^ lue 
lescen'.ï gu ivenî >cront bientôi 
de^ adulte) gu deiiî-runTon* «-ncor--
plusieurs années avec let.- ^ ;^rçn^ 
Le pioje ï * >e aussi a amener les 
^ranu>-pj r'.-rit'; a v iv r e prci des p 
•ents après le d e p ^ a des adolescents. 
D'où le concept oe renovat ion évolut i­
ve 1. ne maison devant repjndrc 
"v-^uins de di f férentes genera t ions . 
dan> un fonctionnement harmonieux 
>ous u«". même to«t !i*est pas chose fa­
cile, surtout lorsqu'il s"aj!:l de truis ge­
neral ions avec clés besoins bien spéci­
fiques, ei qu'il s'agit d'un projet Uv -
nota t ion d'une résidence existant» 

L'archi tecte Jcan-I-ranveis Gar-
neau a favorisé l'agrandissement de la 
résidence vers i'arriêre, sous forme de 
p.i illon-studto pour le> parents, un 
volume éclaire conte par un plafond 
voûte 

L'espace intérieur est par ailleurs 
décloisonné et une ouv m u r e centrale 
est ainsi créée pour organis.tr la circu­
lation intern, n amenei lumière et dé-
: igemeni au> pieces qui l'entourent 

Cette nou v e l l t il simple circula-
• on interne esi bordée par un grand 
mur angule qui déf ini t l ' intér ieur 
extérieur, /one d : c - v Je nuit, 
zone parents-zone enfants, icut en o i -
ganisant ei h erarchisai;t les différen­
tes fonctions de la maison. I es spécia­
listes de la firme PlouK Design ont su 

donner un cachet particulier ^a dccoi 
en jouant avec le Marna, matériau qui 
s'apparente a l'acajou. 

L'espace ctzc entre le nouveau 
pjv illon-siud o <-i 'w. residence existar 
U dev ^ r i d r j I3 a manger, lieu 
v > - reunion ."U la f;im»l • et !-v 
a'.- h • -fi . 1 Ile es*. I i rgement fenestre 
ïi r u . J i.» ' . ou . e ' l e terrasse esi 
oris r tee au sud»ouest 

La ma son • 1 star.te est reamena-
t ee poui accommoder les adolescents 
co lortabiemeni La salle de bains, 
îu 'refois située près de l 'entrée, est rv -

' . . « . alise» entre les deux chambres Ce* 
; hambres rcent une « s u i t e » » 0 

Tu- . . .» des adolesc< nts. bien a l 'ecan 
. I. nouvelle chambre de- maîtres 
qui possède sa salle de bains particu­
lière La ««su i t e» évoluera de façon 
naturelle ivec l 'arrivée des grands-
parentN qui pourront occuper une des 

mbres et . . I I I I M - T l'autre, donnant 
la terrasse, c o m m e peut w v o i r . 

I •: concept de renovat ion évoluti­
ve a pour but d 'amener une plus gran­
de flexibilité dans l 'utilisation de la 
maison sans pour autant bousculer ses 
• rcupants* lors réaménagements, 
xmsi les parents continueront d'ooeu-
p • leui pavil lon, malgré le depart des 

dol s»"*ents -t l'arri» ë.» «le* rrands 
p.-- nts tout en cronservani ies m mes 

bùudev de ie. et la mèm< intimité. 

I I r is- •• n'est pas touche ;v r \i 
rer • i t ion . ..if I' irehitecte Jean-I ran-

Gai neau pi ferait miser >ur irs 
espaces éclaire; * hors :.-rre. e- itant 
ainsi des escalier»- .• montes ou à 
descendre pour les g rands-paren ts 
dont la mobil i té pourrait être un iour 
restreir te 

La rénovation evolut ive est appe­
lée a devenii de plu- en plus populaire 
ivec les années 1 e salon 1 xpo habitat 

C M heureu> de vous renseigner, des 
untenant -u: les multiples possibi­

lités qu'elU* offr*. 

I *• bloc ( uisines et 

Salles de bains 
VIUJÔU o • • . i * . . 1̂  cuis>ne et 1 ^ ^u . ic 

v'.. bain*" ptennent une piac< ie r i» 
en plus mponan te dans nos maison: 
L evolut ion dan* le^ habitudes d< 
1 es nouvelles modes uni coi aidera-

blement influencé l« design d^ 'es 
p èces 

L uisme doit eue maintenant 
•-•r a la lumière et a 'a -.ie la 

maisonnée Le bois le stratifié, lu 
c é r a m i q u e , ie ver re , les matér iaux 
brillants et lisses sont des produits de 
plus en plus recherches pour l 'aména­
gement Ue cette piece devenue le pilier 
central de la ma.son. 

La salle de bains est maintenant 
ion tionnelle et en accord avec le 
mode de e de ses u>agerv. ht c 'eM ce 
mode de - e I J U I décidera des d imen­
sions matériaux, coloris, éclairage et 

ênagement de la salle de bains. 
W ; Certains préféreront réunir les 

\ uns ae la salle de bains dans ur.t 
mem j j r e d ' u n i e s préféreront leï 
.;. >ociei 

LJ nombre record d'exposants du 
,. r* -t Salles de bains d 'Expo 

h ibuai n tau l 'endrou rêve pour > 
obtenir luutes les informations sus­
ceptibles de guider les choix 

I i pour vous aider a bien plani­
fie 1 voire aménagement, vous pouvez 
apporte! vos plans et vos ébauches de 

projets a la cl inique conseils du bloc 
Cuisines et Salles de bains qui est 
commandi te par Crane Canada. Vous 
•. p rof i te rez nsi gratuitement des 
suggestions des designers d ' f c s p ^ 
Concept , ui' f irme spécialiser en uc-
»ign d ' inu leor. 

1 Oroinattur 
de la Construction 

Poui û|ci* revent û'acnetci 
ai . "»ia i son neu»e ou v,ut souhaitent 
i lutot rénover l 'endro.t qu'ils habitent 
actuellement, t x p o habitai peut vous 
donn • un vëi ci v ^ L . ; O C pouce! L e 
centre J information par micro-infor­
matique met en etïct l 'ordinateur .. 
votre service afin de simplifier vo> 
demarches. 

Pense et conçu pour .ous. i'<*^rdi-
naieur de la Construction regroupe 
d e s m e m b r e s de la G a r a n t i e des 
maisons neuves cl de !a Garantie re­
novat ion de l 'Associat ion provinciale 
des constructeurs d 'habi ta t ions du 
Québec I A P C H Q * Ainsi, que vous re-
chereniez un constructeur de maisons 
neuves ou un entrepreneur en rénova-
l ioo . v»us êtes assure de laire le bon. 
;hoix I n effet, pour qu'un entrepre­
neur puisse offrir l 'une ou l'autre de», 
garanties de i* A PC H Q . il a d ù au préa­
lable faire la preuve de sa competent 
t; . ' : ' . . . ••. J '•Olvabil iv 

« omrnand ; te par la Fiducie De-
jardins l 'Ordii ateur oe la Construc­
tion vous permet d 'avoi r les meilleu­
res informations en main, et il est 
possible d 'v obtenir une évaluation de 
votre capacité fi nan* iëre. 

C'est bien connu, l'ordinateur :ait 
des merve i l l es ! ("est le moyen le plus 

vu* 

• L 

efficace et le plus rapide d'obtenir Oesi 
renseignements. .;• 

U 

I.a Galer ie Décoration Vy 
Située a la mezzanine du salorë 

l vpo habitat, la Galerie Décorât i on J 
e v r o u p e des b o u t i q u i e r s et des^ 

•••s*. !>r«ne«î Je 1.1 ue«'cratton Un . v 

w • . v. . es aeir . ie'cî "••ajil.e-. eû ; -
..ii ena temenï intérieur. » 

. J 
1 \ p'uis que des tendances. ar« wj 

etrouve également de* conseils. Lilfc 
• e. a ia .ii l îque . vr.se*'.s de i.» GaletJ 
rie Decorat ion, les designers spécia l 'H] 
•es de ebe Jacques Bélanger Groupé^ j 
L>esign sont sut place peur donner deSXftj 
recommandat ions personnalisées. I 

C'est une o c c a s i o n un ique de^ ; 

rencontrer ces spécialistes :r. a m e n a i 
v-emer.t intérieur tt proiiter ainsi gra^j 
tui tement de leur précieux s a v o i r % 
taire. 

DU 18 AU 27 IANVIERÏ 
PROCHAIN. C'EST UN RENÏ 
DEZ-VOUS À LA PLACE BO-. 
NA VENTURE. POUR LE SA-: 
ION EXPO HA BIT A T! 

Une collaboration oe 

Montréal métropolitain 

1» 

L - 2 9 1 8 
Type: Maison à étage, genre chalet quatre saisons. 
Programme: Rez-de-chaussée: vivoir, salle à manger, 
cuisine/dînette, salle de bains, rangement, vestibule. Étage: 2 chambres, 
espace libre. Sous-sol inexistant. 
Plan: Ouvert. 
Surface habitable: 92,16 m 2 (1024 p i 2 ). 
Revêtements extérieurs: Bardeau d'asphalte, revêtement à la venicaie. 
Éléments utilitaires: Foyer au vivoir. Vestibule à l'entrée, annexé à un rangement 
avec accès sous l'escalier. Porte-fenêtre à la salle à manger. 
Particularités: Vivoir ouvert sur deux étages.Agréable secteur en mezzanine 
pouvant servir de dortoir. Fenestration panoramique. Construction relativement 
simple et fonctionnelle. 

TIRÉ DU MAGAZINE 
P I A N N P F • 

maisons 
DI'Ql . tBM 

i f f 

à nos lecteurs Faites- moi parvenir ie plan numéro L-2918 
pojr corr.nancer co olan do majson 
ou pour ccnsuitor d'autres 
pians de maisons COMMUNIQUEZ et 
PAYER à l'ordre de 
LES DESSINS 0RUMMOND INC. 
ou écrivez à 
"SÉLECTION: La Press** a/s 
La Presse Service de l'information 
7. rue St-Jacques, Montréal Oc 
H2Y 1K9 

PREMIER CAHIER DE PLAN COMPLET (175$) 
( ) CAHIER(S) ADDITIONNEES) À ISS CHACUN 

OU NOTRE PUVN BUDGET (275$) 
(5 carters oe pian, bs* Ce rr.attraut. cx-vr, o*rcic;ô 6 J-XIIIG.O piarœpomcere) 

OU NOTRE SUPER PLAN BUDGET (310$) 
(3 caNars oe plan, Ista 09 maifiririiDc, oavs tfeflicaarë ônor^ôteJO . p'ar. du plombene) 

Frais d'emballage (6$) 
" C O D . " si applicable (3$) 

Taxe provinciale 9% 

NOM 
ADRESSE 
TÉL.: ( ) 
VILLE 
CCDE POSTAL 

TOTAL 

Chèque Q C.O.D. Q Master Card N° 

Visa rî° 

Date d'émission Datud'expirabon 

Rez-<ie-chaussée: 51,03 m 2 (567 pi* ) 

€••1 Les Dessins 
Prummond inc. 

MONTRÉAL (514)353-5410 

TROIS-RIViÉRES...(819) 373-3148 

DRUMMONDVILLE: (819) 477-3315 
QUÉBEC (418\ 872-1430 

RIMOUSKI ..(418)72S-3536 

SHERBROOKE (819) 564-9S66 

HULL GATINEAU ...(819\ 243^6596 

c*:»- M4 4 « % —2 / 4 C 7 m.;2 \ 
u i a y o . t i . u i i i \ * * * " p* / 

E 

Génâra^mtri 4 copias ad&or.raUes son requises pax a corsirxton o*u.ie mason Un aulra plan dt qualité conçu «t ria.iaé par. 
• rur epa ré. prtlaur. astimajaur. contracaur...) La cod oas pians vendus rrast pas LES DESSINS 0RUMMOND INC. 
remboursai la S<nj rachat d'un prod u i par Las Otaaina Drummond Inc. vous pwmat te plan proposé est dessaiô en mesures métnques et anaases. fi oomprend \% pan des 
<f utàser la modèle dt maison tel qi/rflust/i. fondations, le plan des planchers, le plan des quatre élévatons ainsi que les coupes 

descalier. dos murs et fermes de tot et tous les datais pertinems. 
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ent rem 
fi O n r:»oit p a n ' o û '»••'•! 
btiiitv.tnt* humes. ' >. »u 
sont que îles édifice* del -
victimes d'une d i t ^ence ck p ^ ' 

, 1 » • • lérieur c i exu:-
> »eu»* • ,>or y s laquent s ou-

H uuue.> seuils. Dès qu'on ot»« 
vie fenêtre, u n cou ran t d'air 

moral d'un édifice dépressif! 
% > ti'.^oi. J I P ; tfn trombe. Kien n-, 
wsii de crier aux fantômes! L*éd 
lice u seulement besoin <i un boa 
rééquilibrage de lu ventilation. 

ipiC • • l >» • • • • 
•u r le . 'i.f.'i »g. .: M J: * ' .. 

r\: l f < - l i ! I 
. j i - ••/».• d»n* les mêmes bi 

• .> ,»n v On peut également 

1er ». • 'cr ' • :v ^ n i k 

aux bureaux "i*g»on.ia> C :-i » 
muntcoMon (X»«*b« i 

tôt* 
^ ^ ^ ^ 

COMPTANT 
Peur un 

magnifique C O P I J O 

de 1 ou d* C: h. à coucher 
AVEC FOYER ET VUE SUci LA RIVIÈRE 

SCI ÏH ^ 

«il :s ^ 2 
RiVERDALE 

a.' 
O 

GÛUIN I OUEST 

4à • 

5261. pl- RiVIERA, P5ERREF0NDS 
6 8 5 - 1 4 8 3 

VISITE : lun. au jeu.: 13 h à 19 h. 
sam etdfnrï 1? h à 13 h. 

i i É S WÊâ 
i * • • . . . . . . . ĵtjffîS 

HYPOTHÈQUE 100 000 S — 10% — 1 AN 
FRAIS DE CCNDO GRATUITS (12 MOIS) 

SEULEMENT 4 UNITÉS PAR ETAGE 

PRIX À PARTIR cl: 13C 000 $ 

OUVERT 
LE SAMEDI ET LE DIMANCHE 

de 13 h à 17 h 
8 2 5 5 , SOUL 5 1 UUP.ENT, BROSSÂRD 

A L EXTRÉMITÉ OU BOUL. CE ROME 

LUNDI t'J VENDPEOI 
GUR RENDEZ-VOUS 

noiiTEREQren 466-7350 
CARMCN LAUZON 

LE LIBERTE 

Un joyau au coeur de Saint-Léonard 
HORAIRES 0ES VENTES: 

A m r t î r H P Lundi au vendredi 
| J c l I 111 v i v ,;urrendez-vousleulement 

85000s
 722-8419 

Samedi et dimanche 
de midi a 17 h. 

i l ' N O N - I N T 

Bureau des ventes, 7731 nie Louis-Quiltco, Saint-Léonard 

i 
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Le Bureau de l'efficacité éner­
gétique du Québec (B.E.E. ) s'ef­
force de sensibiliser les proprié­
taires d'habitations aux symtô-
mes des Bâtiments. Le B.E.E. 
Compare ses symptômes à ce^x 
d'un être vivant pour mieux faire 
comprendre la complexité de ces 
problèmes. L'édifice dépressif faît 
partie des exemples employes par 
le B.E.E. pour illustrer son messa­
ge 

Habituellement, l 'édifice dé­
pressif souffre d'une depressurisa-
tion due à un excès de zèle dans 
letanchéisation et la ventilation. 
Dans l'édifice dépressif, l'air est 
tellement bien évacué par les veri 
(dateurs électriques qu'il se crée 
un effet de vide à l'intérieur. 

Si on évacue de l*air de la mai­
son à l'aide d un ou plusieurs ven­
tilateurs v.an> en faire entrer rit-
façon simultanée, la pression di­
minuera. On dira alors qu'on ;\ 
une pression négative dans 1J 
maison. La différence de pression 
entre l'intérieur et l'extérieur de 
ÎJ maison créera toutes st ries 
d'infiltrations d'air. 

Ce type de construction bénéfi­
cierait d'un compensateur baro­
métrique avec préchauffage de 
l'air neuf ou de tout autre mode 
d ; i d m i s s i o n de l'air extérieur. 
Mieux encore: on pourrait rem­
placer le système de ventilation 
motorisé par un système équifi­
bre Un tel système évacue des vo­
lumes d'air vicié tout en introdui­
sant des volumes équivalents 
d'air neuf. 

Face à un édifice dépressif ou a 
tout autre symptôme, il faut pre­
server l'équilibre entre le chauf­
fage, la ventilation, l'étanchéisa-
tion et l'isolation. 11 faut plutôt 
consulter des entrepreneurs com­
pétents qui sauront préserver 
'équil ibre entre les quatre élé­
ments que *̂ ont le chauffage, la 
venti lat ion, l'éianchéisation et 
l'isolation Tout comme t-»* « i r t 

sv»'if. - : i i t Maison 3$ ui'i *\siè 
• u en équilibre qui e ..̂ e Jcs rc 
n^edes bien dosés. S» on essaie dv 
i'0"rij/er un symptôme sov-mémi 
en agissant aveu^iemenî sur an 
seul des quatre éléments, cela 
peut entraîner une réaction défa­
vorable de la part d'un ou plu­
sieurs de* tro«s autres. Par exem­
ple, on peut littéralement dépri­
mer une maison si on essaie 
corriger un problème d'évacua­
tion d'air vicie sans prévoir une 
entrée d'air adequate pour com­
penser. 

Le Bureau de l'efficacité éner­
gétique du Quebec déconseille de 
louer au docteur avec sa maison. 

Le B.E.L. est une division du mi­
nistère de l'Énergie et des Ke^-
sources. Sa mission consiste a 
promouvoir le concept d'efficaci­
té énergétique dans tous les sec­
teurs de l'économie. Il a produit 
une bande vidéo VHS intitulée Le 
Bâtiment, un système énergéti­
que qu'on peut visionner dans la 

ST DOMUS! 
DEVELOPPEMENT RESIDENTIEL MULTIFAMILIAL 

EN NOMINATION 
POUR 4 TROPHÉES 

DEVELOPPEMENT RESIDENTIEL UNIFAMILIAL 

RENOVATION RESIDENTIELLE 

CONSTRUCTEUR DE L'ANNEE 

LES TOURS DU MERITAS 
CONDOMINIUMS 
5500. Place Jumonville. Montréal 
254-9901 

LE SAMUEL DE CHAMPLAIN 
CONDOMINIUMS 

4450. boul. Champiain. Verdun 

762-0289 

L'ARRONDISSEMENT 
MASSONS UNIFAMIUALES 

101. boul Pompidou. Laprairie 

659-7707 

TERRASSE ST-BRUN0 
MAISONS UNIFAMIUALES 

133. rang des vlngt-cing ouest 

653-6862 

I S S PAIE LA T . P . S . 
peur vous si vous achetez 

civsint le 31 mars 1991 

Bonne et heureuse année 1991 
U N E H A B I T A T I O N P R É V E L 

S -

" UNIFAMIUALES ET CONDOMINIUMS 

... . 

|k LES VILLAS 
^ DES BERGES 

10148, Promenade des 
Riverains. Anjou 

Tél.: 353-5356 

& LES MAISONS 
" DE LA B0ULANCE 

7184. Impasse de l 'Eau 
Vive. Anjou 

Tél.: 353-5353,353-5356 

iSti . 
UNIFAMIUALES ET CONDOMINIUMS 

% LES CONDOMINIUMS 
>y DES RIVERAINS 

10148. Promenade des 
Riverains. Anjou 

Tél.: 637-2376 
^, LES CONDOMINIUMS 

DE L'EAU VIVE 
7184. Impasse de I Eau 
Vive. An|Ou 

Tél.: 353-5353.353-5356 

% LES CONDOMINIUMS 
P DU PARC 

Secteur sud. rue Provost 

Tél.: 637-2375 

LES TERRASSES 
DE RUISSEAU 
Secteur nord , à droite 

Tél.: 637-2375 

LES MAISONS 
DU LAC ST-L0UIS 
Secteur n o r d , à gauche 

Tél.: 353-5356 

LES C0ND0S-
MAISONNETTES 
Secteur no rd , à gauche 

Tél.: 637-2375 

(Via le boul. Métropol i ta in , sort ie boui. Les Galeries d Anjou 
nord jusqu'à Bombard ie r , tout droi t Impasse de l'Eau Vive eu 
à gauche Promenade des Riverains) 

650. 36e avenue, Lachme 
(Via la 2-20 ou la 13, sortie 36e avenue rue Provost) 

H LE BOISÉ DE BLAINVILLF 
W 16, rue Des Violet tes, Blainvil le 

(Via la 13. sortie 25. boul. de la 
Seigneurie vers l'est) 

Tél . : 433-1221 

i AU TOURNANT DU BOISÉ 
REPENTIGNY 
796. Basile-Routhier. Repentiqny 
(Via la 40. «ortie boul Industriel nord) 

Tél . : 654-5355 

SQUARE 0HAMBERY 
17983. Foster, P ier re fonds 
(Via la 20. sortie St-Charles nord. 
Antoine-Faucon vers l'est jusqu'à Foster) 

Tél . : 620-2000 

^ LE B0URGNEUF 
LE GARDEUR 
214. rue Colbert. Repentignv 
(Via la 40. sortie 98 Le Gardeur) 

Tél.: 654-9636 

DOMAINE DHAMPFLEURY 
LAVAL 
5911, boul . des Rossignols. Ste-Rose 
(Via la 15. sortie 13 nord) 

Tél. : 628-3318 

L A V R A I E B R I Q U E 
D ' A R G I L E C U I T E 
S A I N T - L A U R E N T 

V I L L A G E S T - L O U i S 
Saviez-vous que la plus grande Cite-Jarain de I i'e de Montréal ost 

située au - Village St-Loms ^ 
Plans d eau. pistes cyclables, jardins, parcs, pour plus d un million de 

dollars d'investissement en harmonie avec la nature. En voie do 
réalisation en 1990. 

A N J O U - S U R - L E - L A C 
Saviez-vous que le plus grand plan d 'eau de l'île de Mont réa l 
se situe à Anjou: un lac, un lac-r ivière de près d ' un k i lomètre 

et demi en longueur et de plus d 'un demi-k i lomètre de 
largeur? «Anjou-sur- le-Lacv 
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I 
i 

M O T S C R O I S E S 

1 5 6 7 8 9 1 0 1 1 1 2 

HORIZONTALEMENT 
1 Langage digital utilisé pour com­

muniquer avec les sourds-muets. 
2 Sans vie — Chamois. 
3 Action d'ensiler — D'une locution 

signifiant volontairement. 
4 Qui reçoit beaucoup de lumière — 

Aventurier. 
5 Dun verbe gai — Située — Halluci­

nogène. 
6 Digne d'être désiré — Habitude 

ridicule. 
7 Télévision — Filées. 
8 Sert de point de repère — ... Capo-

ne. 
9 Pour décorer — Plus, en musique. 

10 Aire de vent — Courantes. 
11 II peut voter — Partie du corps. 
12 Massif de fondation — Cachets au­

thentiques. 

VERTICALEMENT 

1 Sobriété. 
2 Elle est extraite de la houille — Pré­

nom. 
3 Démonstratif — Exprime un bruit 

soudain — Particule. 
4 Peu après le premier — Ancienne 

note. 
5 Oxyde naturel d'yttrium — Celui 

qui veut surpasser quelqu'un. 
6 Prénom féminin — Antimoine — 

Demeure. 

7 Qui porte des marques de variole — 
Sans fringues. 

8 Endroit — Peut se dire d'un nez. 
9 Tibia — Florin — Troisième person­

ne — Petit poème. 
10 A qui on a remis un dépôt — Rides. 
11 Se propage en s'écartant d'un cen­

tre — Victoire de Napoléon. 
12 Paradis terrestre — Caesium — 

Trop employés. 

SOLUTION AU PROCHAIN NUMÉRO 

i 

7 

S 

4 

t 

7 

10 
11 

I t 

I 3 4 5 • ; * ? « n w 
î î n r d a n r j i H a H E r i â 

rag m ncafflantâ 

H S S B BHBBOBfej 
SOLUTION DU DERNIER NUMÉRO 

CANCER 

HOROSCOPE 
tîu 

27 JUIN 
Ml 

77 JU IUFT 

2 CAPRICORNE 
du 

71 0€CCMBRf 
M 

70 JAWV1U? 

V o u s a u r e r d e la c h a n c e . V o s a f f a i r e s o u v o t r e 
s i t u a t i o n p o u r r a i e n t p r e n d r e b r u s q u e m e n t une 
c e r t a i n e a m p l e u r e t e n t r e r d a n s u n e p h a s e plus 
c o n s t r u c t i v e A t t e n t i o n a un co l lègue d o n t la 
c u r i o s i t é f r isera l ' i n d i s c r é t i o n i n t o l e r a b l e . Sur le 
p lan s e n t i m e n t a l , vos s e n t i m e n t s s e r o n t pa r ta ­
g e s . L ' ê t r e qui v o u s a i m e * e s e n t i r a p r o t e c t e u r 
e t p le in d e f o r c e 

m VERSEAU 
SU 

21 JANVK0 
au 

19 FCVR1FR 

Si v o t r e coeur est l ibre . la passion p e u t f a i re 
s o n a p p a r i t i o n d a n s v o t r e coeur . N e p r é c i p i t e z 
pas t r o p d e choses e t g a r d e z - v o u s d ' u n e m b a l ­
l e m e n t qu i ne sera i t p e u t - ê t r e q u ' u n f e u d e 
pai l le . Si vous ê t e s dé jà e n a m o u r , v o u s v iv rez 
u n b e l a m o u r so l ide A u t r a v a i l , p o u s u i v e z vos 
b u t s a v e c a c h a r n e m e n t , sans s o n g e z à c e u x qui 
p o u r r a i e n t t e n t e r d e v o u s m e t t r e les b â t o n s 
d a n s les roues 

POISSONS 
Ou 

20 FEVRIER 
AU 

ÎOMARS 

Dans v o t r e e n t o u r a g e , n e p e r d e z pas v o t r e 
t e m p s ni vos f o r c e s e n essayant d e c o n t r e c a r ­
re r ceux qui vous e n v i e n t . Organ isez log ique­
m e n t vos t a c h e s e t d o n n e z un b o n r e n d e m e n t . 
Sur le p l a n s e n t i m e n t a l , v o t r e v i e f e r a d e s é t i n ­
ce l les . La p e r s o n n e qui vous a i m e s e r a d ' u n 
e g o i s m e fusqu ici inéga le dans vos r e l a t i o n s . 
Vous serez capr ic ieuv et v o t r e h u m e u r sera 
c h a n g e a n t e 

BELIER 
OU 

21 MAE 

au 
20AVRH 

M é f i e z - v o u s d une nouve l le m e n s o n g è r e qu i 
vous sera c o m m u n i q u é e t e n d a n t a v o u s f a i r e 
ag i r c o n t r e v o t r e g r e . A u t rava i l soyez a i m a b l e 
t r è s soc iab le se rvez -vous d e v o t r e e n t r e g e n t . 
C 'est un m o m e n t i m p o r t a n t pour v o u s . E n 
a m o u r , vous a u r e z l ' Impress ion d e m a n q u e r 
d a f f e c t i o n e t la so l i tude vous pèsera . 

TAUREAU 
Oil 

21 AVRIL 
au 

20 MAI 

A u f o y e r , s'il y a m a l e n t e n d u , r e v i s e z v o t r e 
o p i n i o n e t a c c e p t e z d e f a i r e la pa ix . C e sera i t 
m a l a d r o i t d ' e x p r i m e r v o t r e o p i n i o n d a n s u n e 
discussion si p e r s o n n e n e vous le d e m a n d e . La 
souplesse vous a t t i r e r a des faveurs . Si v o u s v o u ­
lez p r o f i t e r au m a x i m u m d heureuses in f luences 
a s t r a l e s , é v i t e z l e g o i s m e 

GEMEAUX 
OU 

?1 MAI 
J U 

?1 JUIN 

V o s a c t i v i t é s n e t r o u v e n t pas le d e n o u e m e n t 
q u r vous des i rez . Les c o n t r a d i c t i o n s e t les 
d e c e p t i o n s p e u v e n t a b o n d e r . M a i g r e t o u t , n e 
n é g l i g e z pas vos e f f o r t s , ca r ils f i n i r o n t par por­
t e r f r u i t s N e v o u s h e u r t e z pas c o m m e un m u r . 
r e a g i s s e z ! L 'amour es t t o u j o u r s p r e s e n t m ê m e 
^ il es t plus s i lencieux. N e p r é c i p i t e z r ien , le 
t e m p s joue e n v o t r e f a v e u r 

A l ' endro i t d e vos p r o c h e s , v o t r e c o m p o r t e ­
m e n t sera i n s o l e n t . N e r a p e t i s s e z d o n c pas 
c e u x qui v o u s t o u c h e n t d e p r è s Sur le p lan sen­
t i m e n t a l , n e laissez pas les c o m p l i m e n t s v o u s 
m o n t e r a la t e t e e t c r a i g n e z la v a n i t é . La per­
s o n n e qui v o u s a i m e a u n e b o n n e m é m o i r e et 
el le n 'oub l ie pas f a c i l e m e n t ni le b i e n , ni le mal 
q u ' o n a pu lui fa i re . A u t r a v a i l , v o u s d o n n e r e z un 
b o n r e n d e m e n t . 

LION 
l u 

23 JU IU IT 
au 

25 AOUT 

V o u s serez é t o n n e d e t r o u v e r i n t e r e s s e e t 
super f ic ie l u n ê t r e qu i v o u s a é b l o u i V o u s e n 
t r e z dans u n e p h a s e ou v o u s a u r e z b e a u c o u p 
d a s c e n d a n c e sur a u t r u i e t v o u s t r o u v è r e ? 
l ' a m o u r a v e c un g r a n d • A ». A u t r a v a i l cessez de 
v o u s poser d e s q u e s t i o n s sur ce q u e v o u s pou­
vez fa i re o u d e v e z f a i r e . V o t r e t h e m e p l a n é t a i r e 
i n d i q u e q u e vous s e r e z e p e r d u m e n t s i n c e r e au 
p o i n t d e v o u s n u i r e . 

VIERGE 
Ou 

24 AOUT 
JU 

22 SFPTEMBRt 

Sur le plan s e n t i m e n t a l , ne soyez pas t r o p cruel 
si v o u s des i rez t o u c h e r . u n c o e u r . R e p r i m e z 
v o t r e sens c r i t i q u e t r o p d é v e l o p p e . A u plan 
p ro fess ionne l , d é f e n d e z vos i n t é r ê t s au l ieu d e 
v o u s d r a p e r dans v o t r e d i g n i t é . Vous a u r e z 
que lques c o u p s d e c h a n c e e t d ' h e u r e u s e s i n t u i ­
t i o n s . Si v o u s a v e z des d o u t e s , ils s e r o n t e n t i è ­
r e m e n t ba layes . O n c o l l a b o r e r a d a v a n t a g e avec 
vous . 

m BALANCE » 
l u 

SEPTEMBR*. 
4 J 

23 OCTOOPf 

Un p e u d e d e t e n t e vous e s t ind ispensab le , ma is 
n e p r o l o n g e z pas t r o p v o s é t a t s d e « r e p l i sur 
soi ». La p e r s o n n e q u i vous a i m e a b e s o i n d e dia­
l o g u e r e t e l l e c o m p t e sur v o t r e c o l l a b o r a t i o n 
A u t r a v a i l , v o u s d é m o n t r e r e z d e l 'enthous ias­
m e , vous v o u s f e r e z d e n o u v e a u x al l ies. Vous 
d é p e n s e r e z b e a u c o u p d ' é n e r g i e d a n s l ' exécu­
t i o n d e vos t a c h e s t o u t e n a p p r é c i a n t le c l i m a t 
sain qui y r è g n e . 

SCORPION 
1\) 

2A OCTOBRE 

22 NOVEMBRE 

V o t r e v ie sur le p l a n d u c o e u r sera plus i n t e n s e 
Il s e m b l e q u e v o u s serez plus o u v e r t a l ' a m o u r . 
Sur le p lan d e s a m i t i é s , a c c e p t e z les i n v i t a t i o n s 
p o u r vo i r d e n o u v e a u x v isages . A u t r a v a i l , m é ­
n a g e z - v o u s u n p e u p l u s ; v o u s a u r e z t e n d a n c e a 
v o u s f a t i g u e r t r o p v i t e . Il y aura des dec is ions 
q u i f a v o r i s e r o n t v o t r e a v e n i r e t v o u s a p p o r t e ­
r o n t l ' équ i l ibre a u q u e l v o u s asp i rez 

SAGITTAIRE " 
OU 

NOVEMBRE 
JU 

21 DECEMBRE 

V o u s r e c e v r e z des t é m o i g n a g e s d a f f e c t i o n et 
d e f i d é l i t é . Il s e m b l e n e pas y a v o i r d e g r a n d 
c h a n g e m e n t d a n s vos a m o u r s Vous v o u s 
e n t e n d r e z b i e n , v o u s serez m o i n s i n q u i e t Au 
t r a v a i l , v o u s vous o c c u p e r e z s é r i e u s e m e n t des 
t a c h e s a u x q u e l l e s le q u o t i d i e n v o u s c o n t r a i n t 
N e v ivez pas t r o p sur les ner fs , soyez pos i t i f , 
m e f iez -vous des calculs e t des c o m b i n a i s o n s 

REPONSE: 
À VOS: 

QUESTIONS î 
•—— » 

i 
M Quel les s o n t vos prév is ions p o u r 1 9 9 1 ? Je» 
suis n é e a S a i n t - E s p r i t , le 7 5 avr i l 1 9 3 4 . a ! 
9 h 1C. | 

Continuation d'une période de t r a n s f o r m a ! 
tion dans votre vie affective et votre vie qùqti* 
dienne. Nouvelles façons d'exprimer vçtre^ 
amour et d en recevoir. Relations transformées* 
et plus stimulantes avec vos proches. vos.en\ 
fants Fin d une longue période de change ' 
menCS matériels dans votre domicile. Cette an % 
née vous commencerez a apprécier vojre\ 
nouveau decor, a sentir pue vous commencez* 
une nouvelie vie Amelioration de votre sadfe\ 
Vous serez plus vigoureuse. Problèmes encore* 
presents des spasmes nerveux, de légers ma-! 
laises cardiaques et parfois quelques malaises* 
au foie. Avec un conjoint ou un associe impor-\ 
tant. !a communication ne sera pas toujours fa* 
cile. Cela s applique également aux profession J 
ne/s que vous irez consulter. Il faudra .vous» 
montrer critique et lucide et ne pas vous enJ 
remettre entièrement et passivement aux avis* 
et au jugement d'un partenaire ou dun conse/7-J 
1er professionnel, surtout s'il est question d'aM 
gent Autant que possible, évitez de vous re\ 
trouver devant les tribunaux, vous auriez* 
beaucoup de chance de perdre votre c a u s e ! 
Vous manqueriez d informations importantes • 
D a n s vos a c h a t s et vos activités sociales en gel 
neral soyez très prudente II est possible que* 
vous manquiez de jugement dans vos achats oui 
avez affaire a d habiles fraudeurs Soyez g e n e - ' 
reuse, mais ne vous engagez pas dans une rela\ 
tion suivie avec une personne dans le besoin 
vos intentions de I aider ne sont pas tout a faitl 
claires • 

• Je suis n é e le 6 f é v r i e r 1 9 5 5 . a 7 h 1 0 . a Sut- . 
t o n . Q u e m e r e s e r v e 1 9 9 1 ? Oue l est m o n as* i 
c e n d a n t ? ! 
' 3 Vous avez un ascendant Verseau. Très mar- • 
quee par ce signe, vous êtes sociable, amicale î 
votre personnalité originale finit toujours par \ 
rayonner au milieu de» groupes sociaux et des \ 
amis que vous fréquentez. Vous tenez ferme ; 
m e n t a vos idées et a votre autonomie. Votre '. 
forte personnalité ne laisse personne mdlffe- ; 
r e n r . Vous aurez de la difficulté dans vos rap- ! 
ports avec des employeurs et des supérieurs ; 
hiérarchiques. Les événements, votre milieu de ' 
travail, les circonstances vous mettront sou­
vent a l'épreuve. Vous devrez faire preuve 
d'une excellente maitrise de vous-même. Ambi- J 
tieuse et bien décidée d réussir vos projets. iC 
faudra montrer jusqu a quel point vous êtes r e - , 
sistante. décidée, confiante. Les circonstances* 
extérieures auront le don de toucher vos points 
faibles. Si votre confiance en vous n'est pas'a^ 
sez grande et vos points faibles trop évidents;4 

l'année 1991 sera une période de crise ct.de  
changements profonds dans votre personnels, 
te. Si tout va bien cote confiance et resistance, 
il faudra réussir à convaincre les autres que 9q-\ 
r r e g o ù r d e réussir peut s'accompagner d'un in­
térêt sincere et d'une participation solidaire a , 
des activités avec d autres a l'intérêt commun 
de votre entourage Année de lutte et de négo­
ciations pour prendre une place plus solide 
dans votre vie professionnelle Beaucoup de. 
force physique et d'énergie mentale Debut 
d un nouveau programme d exercices physi­
ques Tensions possessivité et lalousie dans vos 
relations avec vos proches 

',i v j ' j i :t>tïn rené? !j repon.» è m problcmc î€ rapportent i 
. astrologie :i vif*'* rj écrire VOTRE H O W C O P E U PWS * 

rw SJtnt-Jacques Mon»roi MZV 
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AVERTISSEMENT 
Le présent roman est une oeuvre d'ima­
gination, qui s'inspire librement de la 
crise d'Octobre et des événements qui 
l'ont entourée. Comme dans toute fic­
tion, l'auteur a modifié la réalité, situé 
ries personnes réelles dans des lieux et 
des moments imaginaires, inventé des 
actions, des dialogues et des personna­
ges. Quoique fondé sur une multitude 
de témoignages et de documents, ce ré­
cit n'aspire donc pas à la vérité des 
historiens, mais bien davantage a une 
transposition dramatique et poétique 
d'une époque. 

Câline de blues. 
Faut que je te jousc... 

Offenbach 

Juin 1968 

Installée sur sa chaise de jardin, Claire Dore 
prenait le frais dans sa cour en attendant ses in­
vites pour l'épluchette de blé d'Inde. Elle portait 
des bermudas et sentait la brise du soir caresser 
ses jambes nues, presque aussi minces, maigre 
ses cinquante ans. que celles de ses filles, pen­
sait-elle souvent avec fierté. Devant elle, l'eau 
bouillait dans le gros chaudron cabossé posé sur 
le four de briques, au fond du jardin entouré 
d'une clôture a claire-voie. Des assiettes de 

papier et des verres de plastique s'entassaient sur 
la grande table de pique-nique. Entre les blocs 
de béton disjoints du patio, des pissenlits s'entre­
croisaient en touffes épaisses qu'elle défendait 
qu'on extirpât: elle aimait l'herbe folle, pas du 
tout mauvaise mais libre. 

Les pieds croisés sur le sac d'épis de mais com­
me sur un tabouret, elle respirait calmement, at­
tentive au lent déclin de la lumière de juin sur 
Ville lacques-Cartier. Les radios, les klaxons, les 
bébés formaient une rumeur rassurante. 

Et il lui semblait que tous ces gens, autour, 
faisaient partie de sa famille. Une famille pau­
vre, songea-t-elle en regardant les maisons voisi­
nes bâties en panneaux de contre-plaqué gou­
dronnés, tantôt revêtues d'imitation de briques, 
tantôt décorées d'écriteaux publicitaires de Kik 
Cola, et qui au moindre accident flambaient 
avec leurs habitants comme des allumettes. Son 
bungalow à elle faisait l'envie du quartier: 
minuscule mais bien charpenté, avec un toit en 
appentis, sous lequel on avait aménagé le gre­
nier pour abriter les enfants, il s'ornait même de 
faux volets découpés au centre en forme de trè­
fle a quatre feuilles. 

Cette maison, Claire et son mari l'avaient 
d'abord dessinée dans leur taudis du faubourg-à-
la-mélasse, deux minuscules pièces sous un toit 
troué, qui fuyait à la moindre averse, et qui les 
protégeait aussi peu des chaleurs assommantes 
de juillet que des froids recroquevillants de 
mars. La crise du logement leur avait enlevé tout 
espoir de trouver un appartement convenable 
dans le Montréal d 'après-guerre . Alors ils 
avaient déménagé de l'autre côté du Saint-Lau­
rent, au bout de la ligne d'autobus, en même 
temps que des dizaines de milliers de familles 
d'ouvriers, en même temps aussi que les tripots 
et les bordels qu'une campagne d'assainissement 
municipal chassait vers une banlieue plus ac­
cueillante. 

Elle sentit sur sa tête les doigts légers de sa 
fille Marie, qui cherchait à lui enlever ses épin­
gles pour dénouer jusqu'à terre sa lourde cheve­
lure noire et ondulée, qu'elle avait ramassée en 
chignon, pour se rafraichir la nuque. Des che­
veux de sauvagesse, produit sans doute d'une 
goutte de sang montagnais. que Marie adorait 
coiffer en tresses ou en nattes, aussitôt que sa 
mère avait troqué son uniforme et ses grosses 
chaussures de serveuse pour son peignoir et des 
sandales. Cette fois, madame Doré lui écarta les 
mains. 

— Laisse faire. On attend du monde. Si tu 
veux m'aider va donc faire du Kool-uid. 

Elle l'embrassa et la regarda s'éloigner, le 
coeur serré. Marie était sa cadette, et sa dernière. 
Après elle, c'avait été la «grande opération». 
Madame Doré n'avait plus d'ovaires pour pon­
dre d'autres enfants à expédier les uns après les 
autres aux instituteurs imbéciles qui brandis­
saient leur règle dans des classes puant le désin­
fectant. Quinze ans plus tôt déjà. Paul, son aine, 
avait tracé en pattes de mouche dans ses cahiers 
ses révoltes contre le programme qui offrait 
comme modèles des jésuites torturés en Iroquoi-
sie comme en Chine, à de jeunes anges québécois 
qui se torchaient le nez sur les manches de leur 
chandail troué. Et tandis que 1c midi, ses petits 

mangeaient froid des conserves de macaroni, 
elle servait des poutines aux clients du restau­
rant Astral, rue Sain te-Cather ine . Mais ils 
avaient toujours eu a manger: des toasts de 
map-o-spread, des rondelles de saucisson de Bo­
logne cuites pour donner l'illusion du steak 
qu'elle calcinait une fois sur deux tant elles 
étaient minces, du beurre d'arachide qui était 
censé valoir son poids de viande et qu'on éten­
dait sur tout, manne divine qui devait avoir pro­
duit, avec le pablum. ses deux colosses de fils. 

Elle souriait a présent: ils avaient échappe à 
tout cela, aux scarlatines qui défiguraient, aux 
rougeoles qui aveuglaient, aux poumons d'acier 
qui rôdaient comme de gros insectes métalliques 
prêts à dévorer les enfants atteints de poliomyé­
lite. Madame Doré revoyait ses batailles avec 
l'essoreuse pour les lessives, le bras coincé par 
les deux cylindres de caoutchouc, le charbon à 
pelleter dans le poêle au milieu de la cuisine, le 
parquet gondolant, avec son lino arraché ici et 
la. marbré de goudron, de colle. 

Contre tout cela, à l'époque, on récitait des 
neuvaines. Maintenant on tournait les «oreilles 
de lapin » de la télévision vers la croix lumineuse 
du Mont-Royal, qui permettait de repérer l'an­
tenne érigée juste a côté. Et les prières qu'on 
adressait aux dieux électroniques étaient tou­
jours exaucées, en noir et blanc bien sûr. mais 
dans un déferlement continuel de richesses 
qu'on pouvait palper — presque. 

Mais quand on éteignait l'écran, qu'on sortait 
prendre le frais comme elle le faisait mainte­
nant, on se retrouvait quand même dans une des 
rues du fond de lacques-Cartier, sans trottoir 
pour se promener. Juste des plaques mobiles en 
béton que les politiciens plaçaient devant les 
magasins des marchands qui avaient voté du 
bon bord. La petite pègre contrôlait tout, même 
l'attribution des trottoirs, que des tas de gens vo­
laient pour construire leur cabane. Et dans les 
rues, toujours pas d'asphalte, mais un gravier si 
rare qu'il disparaissait dans la boue au prin­
temps, et dans les fissures de la terre sèche et 
poussiéreuse en juillet. Mais au moins à présent 
ils avaient l'eau courante: plus besoin, l'hiver, 
de pomper l'eau du puits artésien en se faisant 
celer les doigts sur le bras d'acier. Et bientôt ils 
installeraient les toilettes dans la maison. Ils en 
auraient fini de grelotter dans le cabanon d'ai­
sance, en se demandant s'il ne valait pas mieux 
mourir de constipation que de consomption. 

— Ouais, grogna son mari d'un ton excédé. Il 
se tenait au bout de l'allée, devant leur Dodge 
rou il lee. et se grattait la poitrine sous sa chemise 
à carreaux. D'une pichenette, il expédia son mé­
got dans une flaque d'eau que le soleil transfor­
mait en rutilante tache de sang au milieu de la 
rue. 

Elle se leva et le rejoignit pour le calmer. 
Quand Eugene se dandinait gauchement ainsi 
sur les talons comme un ours qui danse, en sou­
pirant avec un regard traqué, c'est qu'il s'apprê­
tait a prendre le large. Ses fugues duraient des 
jours ou des semaines: impossible à prévoir. Un 
coureur, pas de jupons, mais d'espace, de bois et 
des villes. Ce colosse taciturne ne partait pas à 
l'aventure, mais s'enfuyait parce que sa peur de­
venait intolérable. Et il rentrait l'air penaud. 

. . . • • 
-

• s • • • • 

sans rien dire de son équipée, quand la maison 
avait de nouveau pris figure de seul refuge possi­
ble contre les menaces du vaste monde. 

Cette peur, madame Doré n'aurait jamais pen­
sé a la lui reprocher. Mais elle cherchait a tout 
prix a la cacher a leurs enfants. Elle leur racon­
tait qu'il était parti chercher du travail, ou ren­
dre visite à des parents à Sherbrooke. 

Une fois qu'ils faisaient des courses ensemble 
chez Eaton, elle avait coince le talon d u n e de 
ses chaussures entre deux marches de l'escalier 
roulant. Saisie de frayeur, elle avait essaye de 
s'arracher au piège métallique, laissant tomber 
ses paquets pour s'agripper a la rampe de caout­
chouc noir. Arrivée à l'étage supérieur, elle se 
tourna vers son mari, mais tandis que. dans un • 
grincement strident, l'escalier tirait sa chaussure 
et lui tordait douloureusement la cheville, elle 
aperçut Eugene qui lui tournait le dos et dispa­
raissait dans la foule. Un employe du magasin 
arrêta l'escalier, puis lui libéra le pied en de 
nouant ses lacets. Elle boitait. On lui offrit des 
souliers neufs, puis on lui demanda s'il fallait 
appeler son mari pour qu'il vienne la chercher, 
le suis veuve, repondit-elle spontanément, écra­
sée par la honte. 

Ce jour-là, elle avait decide qu'elle aurait du 
courage pour deux. Et même pour six. puisqu'il y. » 
avait les enfants. À l'usine de l'Impérial Tobae>^ 
co, elle avait ete la premiere a se battre pour fat-., 
re entrer le syndicat dans les chaînes d'assembla­
ge ou les ouvrières respiraient a longueur 
journée la poussière des feuilles de tabac Jme-
ment hachées. Un jour, son Biné, Paul,, titau, 
venu lui raconter les injustices commises par les 
patrons, à la fabrique de confiture Raymond, pu, 
avec une trentaine d'autres enfants de douze, 
ans, il collait des étiquettes sur les pots. Elle lui 
avait conseillé de faire la grève et plus tard avait 
appelé une station de radio pour qu'ils envoient 
un reporter sur la ligne de piquetage. 

— Viens t'asseoir. murmura-t-elle en prenant 
son mari par la main. 

— |'ai soif. 
Il pensait a la demi-douzaine de verres que 

lohnny. le waiter de la taverne du chemin 
Chambly, disposerait en croix sur le marbre de 
la table circulaire, à trépied de fonte; à la bien­
heureuse hébétude qui le gagnerait à contempler 
les bulles qu'il ferait éclore dans la bière en se­
couant au-dessus d'elle la grosse salière de verre 
à couvercle de métal. 

— Te rends-tu compte qu'il vient juste pour 
toi? : 

Il gonfla les joues et leva les yeux en sigrie-, 
d'incrédulité. Hébert, le chef du Parti ne le con : 

naissait même pas, mais il voyait en lui le père 
d'un de ses meilleurs militants de la rive sud. 

— jS'il veut tellement me convertir à son idee 
d'indépendance, c'est à cause de Paul. 

à suivre : 

• 

t 
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M O N D O U K 

collaboration 
spéciale 

x i s t e - t - i I . 
q u e l q u e 

par t , un enfant 
qui ne soit pas 
in té ressé à col­
l e c t i o n n e r des 

pierres, des coquillages, des in­
sectes ou une foule d 'autres ob­
jets nous apparaissant sans va­
leur. Bien sur que non. Et ces 
fameux objets ont pour eux au-
t a n t d e va l eu r q u e c e r t a i n s 
biens qui comptent pour nous 
mais qui leur semblent telle­
ment futiles. 

Alors pour rendre vos enfants 
heu reux , construisez-leur une 
étagère dans laquelle ils pour­
ront exposer leurs précieux tré­
sors. 

Matér ie l requis 

Selon l ' importance de la col­
lection ou la taille des inestima­
bles objets, il vous faudra plus 
ou moins de matériaux. Voilà 
pourquoi il est utile de faire un 
p l a n d e l ' é t a g è r e . A p r è s en 
avoir déterminé les dimensions 
vous p o u r r e z en e s t i m e r les 
quant i tés requises. Il vous fau­
d r a s u f f i s a m m e n t de l a t t e s 
(moulu res ) pour constituer le 

Fi é r i m è t r e et les c l o i s o n s de 
étagère. Le fond peut être ob­

tenu dans du «masoni tc» ou du 
carton d'artiste tandis que la 
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Planche horizontale 

Les traits fins en d i a g o n a l e symbol i sen t la p r e s e n c e d 'une 

vitre d ' ac ry l ique }>roiègeant le* ca s i e r* con t r e la p o u s s i è r e . 
VUE DE 

COTE 

Pianch : varticate 

protection du devant sera tail­
lée dans une feuille d'acrylique 
transparent . 

C o n f e c t i o n 
1—Taillez les lat tes const i ­

tuant le périmètre de l'éta­
gère ; 

2—taillez toutes les lattes inté­
rieures et déterminez au 
crayon les endroits où ces 
d e r n i è r e s se c ro i s e ron t ; 
coupez dans les cloisons 
verticales et horizontales 

pour obtenir les ouvertures 
à mi-joint telles qu'illus­
trées; poncez toutes les lat­
tes; 

3—assemblez les lattes inté­
rieures en les emboîtant 
les unes d a n s les au t r e s 
afin d 'obtenir le carrelage 
caractérist ique; 

4—laissez le carrelage de coté 
e t a s s e m b l e z , c o l l e z et 
clouez les lattes périphéri­
ques afin d 'obtenir un ca­
dre parfait : 

î>—glissez maintenant le car­
relage a l ' intérieur du ca­
dre périphérique et enfon­
cez à partir de leur paroi 
extérieure deux clous a fi­
n i r de I' p a r t o u t où se 
t rouve une ex t r émi té de 
lattes de carrelage; 

b—agrafez ou clouez l'endos 
en carton ou en « masoni-
te» a divers endroits der­
rière l'étagère (sur le péri­
mètre et le carrelage); 

7—taillez une piece dans la 

Pratiquez ces ouvertures à mi {oints partout ••• ' 
rencontrent ïes pianettes <* l'intérieur cie rèiaoére 

I 

-
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feuille d'acrylique équiva­
lant aux mesures hors-tout 
d^ l ' é t a g è r e ; poncez ses 
chants et enlevez le papier 
protecteur; 

8—vissez deux pitons a vis; 
9—prat iquez deux trous équî-

distants dans le haut de la 
feuille d'acrylique afin d> 
glisser les pitons un peu 
plus lard ; 

10—suspendez l'étagère sur le 
mur grâce à deux pitons a 
oeil vissés sur la partie su­
périeur de l 'étagère; glis­

se/ les pitons dans des c ro 
chets nuirai.x ; 

I l—vernisse / l'étagère ; inslaî 
lez les exhibits el suspen 
de/ la vitre de protection 

Conseil d e la semoine 
Ne 
poul 
avec 

manipule/ j ama^ les ;i:u-
I es. h a I oge - es ci ' rec t e m e n : 

avec vos doigts lors de leur rem­
placement ; le gras naturel c?.- i.i 
peau aura vite fait de détériorer 
le verre spécial. Portez plutôt 
des gants minces ou ayez re 
coursa un chiffon propre et sec 

La TPS 
et les 
transactions 
immobilières 
• Si vous prévoyez acheter une 
maison en 1991, vous aimeriez 
sans doute savoir quel sera l'effet 
de la taxe sur les produits et servi­
ces (TPS) sur les prix. En bref, la 
TPS ne changera pas grand-cho­
se. 

Vous ne paierez pas de TPS sur 
les logements de vente parce que 
la taxe de vente fédérale (TVF) 
a u r a déjà é té payée . Pour les 
ma i sons neuves ou ayan t subi 
d ' i m p o r t a n t e s r é n o v a t i o n s , la 
TPS de 7% remplacera la TVF. 
Une ristourne de TPS réduira la 
taxe sur les maisons neuves de 
450 000 $ ou moins. 

En t e r m e s rée l s , la p l u p a r t 
d 'entre nous paieront environ 1% 
de plus pour une maison neuve 
que nous achetons après le 1er 
janvier 1991. Mais l 'histoire ne 
s'arrête pas là. Si vous avez déjà 
fait l ' expér ience d ' ache te r une 
maison, vous savez que le prix 
d 'achat ne constitue qu'un des 
nombreux débours. 

En effet, vous devez aussi payer 
une fo'ute de frais de transaction 
immobilière. Bien que les prix 
des maisons doivent d e m e u r e r 
constants comme nous venons de 
le ment ionner , tous les frais ac­
cessoires seront, pour la première 
fois, assujettis à la taxe. Par exem­
ple, à compter de 1991. une taxe 
de 7% s'appliquera aux honoraires 
d'avocat, aux levés, aux inspec­
tions, aux évaluations et aux frais 
de déménagement , de même qu'à 
la commission demandée par vo­
tre agent immobilier. La plupart 
des services f inanciers tels les 
paiements hypotécaires et l 'inté­
rêt sur les prêts ne seront pas as­
sujettis à la TPS. 

La TPS de 7% s 'appliquera éga­
lement à l'électricité, au gaz, aux 
services téléphoniques et à la câ-
blodistribution. L'eau, les égouts 
et les impôts fonciers seront tous 
exonérés. 

Pour aider les consommateurs 
canadiens à prendre des décisions 
éclairées, un Bureau d'informa­
tion des consommateurs sur la 
TPS a été établi. Ce bureau indé­
pendant a pour principal objectif 
de veiller aux intérêts des con­
sommateurs en leur fournissant 
des renseignements fiables sur la 
TPS et les prix, car la meilleure 
protection contre l 'opportunisme 
des vendeurs est un consomma­
teur averti . 

Si vous avez des questions sur 
l'effet de la TPS sur les prix des 
logements, appelez sans frais le 1-
800-668-0999 pour o b t e n i r un 
exemplaire de la brochure intitu­
lée «L'habi tat ion et la taxe sur les 
produi ts et services». 

s. 

Programme des prix d'innovation sur les c h a n t 
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• La Société canadienne d'hypo­
thèques et de logement (SCHL) 
encourage les constructeurs et les 
gens de metier à concevoir et à 
faire part de techniques simples 
de construction qui peuvent ren­
dre la construction ou la rénova­
tion plus facile, plus rapide ou 
plus rentable. Ces innova t ions 
sur le chan t ie r doivent être de 
nouvelles techniques de construc­
tion, utilisables par tous les tra­
vailleurs de l ' industrie de la cons­
truction, sans équipement ni pro­
duit special. 

Une innovation sera plus vrai­
semblablement admissible si: 

• elle est novatr ice; 

• elle rend le travail plus facile, 
plus rapide ou plus économi­
que ; 

• elle permet de régler un pro­
blème technique de façon éco­
nomique ; 

• les c h a n c e s s o n t b o n n e s 
qu 'e l le plaise aux cons t ruc­
teurs, aux rénovateurs et aux 
gens de métier ; 

• elle est conforme aux codes et 

aux normes du bâtiment en vi­
gueur. 

Pour demander un prix, tout ce 
qu 'un i n n o v a t e u r d e c h a n t i e r 
doit faire est de remplir une de­
mande qui décrit brièvement l'in­
novation. La SCHL décerne des 
prix a ceux dont les idées sont ad­
mises. 

Chaque année, la SCHL et l'As­
sociation canadienne des cons­
t ruc teu r s d ' h a b i t a t i o n s récom­
pensent les mei l leures innova­
t i o n s s u r le c h a n t i e r p a r la 
presentation du Prix d e l ' innova­
teur de l ' année. 

P r o b l è m e 
Les lanterneaux constituent un 

attrait dans une maison, mais en 
raison de leur coût d'entretien 
eleve, les constructeurs et les pro­
priétaires préfèrent généralement 
s'en passer. 

La condensation qui se forme a 
la surface des lanterneaux dégou­
line le long des puits de fenêtre 
en plaques de plâtre. S'ensuivent 
l 'apparition de taches et la pour­
r i tu re des mou lu re s et parfois 
même du bois. Il faut s'astreindre 

Figure 1 
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a un programme soigné et régu­
lier de nettoyage pour éviter ces 
problèmes, et même dans ce cas 
des difficultés peuvent survenir. 

Innovation 

Il s'agit d ' imperméabi l i se r le 
puits de lumière, et ce, en le re­

couvrant, de l 'embouchure dc lu 
fenêtre jusqu'aux plaques de pi i 
t re du plafond, d 'un mater ia 
étanche a l'eau (voir figure I) 
Vous n'avez qu'a utiliser le germ 
de matériaux servant de recc i 
\ renient autour des douches cl 
des baignoires, tels que Tub-Sm 
round ou Aquafioor 

Amel iora t ion 
A ii d e p a r t , cet t e l ech n i q ».u î 

n'est ni économique, ni ra ide. 1 i ; 
facile. A long terme cependant, 
elle évitera aux propriétaires l o 
méfa i t s de l ' h u m i d i t é que le 
puits de lumière causent sduven: 
aux plafonds. Les construite ir 
peuvent ainsi offrir une option 
intéressante et sans entretien. 

Remarque : Nous n'avons pa ; 
teste à long terme la durabflité de j 
ces matériaux dans les conditions « 
de «serre» propres aux puits de 
lumière. 

Cette innovation a été présen 
tee par: 
lan Nahrgang 
Northern Traditional Homes Lui 
Prince George (Colombie-Britan­
nique) 

W H . P E R R ffiiP ; 
au coeur 

du 
centre-ville. 
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Découvrez o un prix exceptionnel le 
roffinement d 'un espace priviligie : 
• Structure tout béton 
• Ascenseurs 
• Insonorisation de qualité supérieure 
• Système d'intercom 
• Vaste terrasse 
• Chauffage et climatisation individuels 
• Garage intérieur 
• Piscines, bain tourbillon et scunas 
• Salle de conditionnement physique 
• Vue panoramique 

1070/1080 rue St-Mathieu 
(coin boul. Renè- lévesque ouest) 

989-2981 
Heures de bureau 
Lundi ou vendredi : 1 1 h à 20h 
Samedi et dimanche 1 lh à 17h 
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